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La vie de famille 


La vie de famille tend à disparaitre de plus en plus. En 
ville, c'est un mal qui existe déja à un état presque chronique, 
ét en campagne, 11 y gagne lengement du terrain. On ne vit 
plus à la inaison. On n'y rentre que pour les repas et pour 
dormir. Durant le jour chacun est à son travail, ici et la, aux 
quaireé coins de la ville et le soir, monsieur va au club, les 
jeunes filles au théatre où aux “vues” tandis que les jeunes 
gns brülent les toutes en auto. Souvent Ja pauvre mére est 
seule à ja maison | 

Où dit-on maintenant la priere en commun, ou voit-on les 
cpfants formant comme une couronne autour de leurs parents 
et s'amusant entre eux! 

La de famille sa xt combien 
choses | 


vie S'en de belles et bonnes 
QI 

Ion'existe plus entre les parents et leurs enfants cette 
chaude intimité qui est d'un si grand charme-leur role ne con- 
siste plus guere qu'a donner à manger, a coucher, a vétr leur 
progéniture!" Et les enfants comment peuventals se connaitre 
et s'aimer puisqu'ils ne se rencontrent qu'a de brefs intervalles”? 

La liberté excessive dont is jouissent estun grand danger! 
Elle en perd plusieurs. Etes pauvres meres se font bien illu- 
sion quand elles se rassurent trop facilement sur le compte de 
“Oh! mu 


devenir 


leurs filles, qu'elles lansent sortir sans surveillance 
file est si bonne! "Oui eile ce 
mauvaise, etelle le deviendra 
vocations se font de plus en plus rares 


bonne, mais elle peut 


Pour qu'une vocation 
nauisse, il lui faut Patmosphere de ce sanctuaire sacest quiestle- 
I faut qu 
atteintes du monde, contre Fattrait du plaisir. Elle doit ss 
développer dans le recueillement et a priere. et pour cela elle 
a besoin de sentir continuellement Finfluence di 
et Sigilants. 


foyer domestique 


Parents pieux 


Lu vie de famille S'en va ct avec elle disparaitront les plus 
belles de nos coutumes anceotrales  disparaitront aussi ces 
joies sinceres qui ont un écho si lointain dans fa vie: disparait- 
ropt de méme le sérieux et la piete. 

Exagerons-nous? Nous ne le crovons pas. Uniel état de 
choses nous compenetre lentement. TI grand temps de 


reugir... Ou est le romede Dest entre les mains des parents. 


est 


C'est à eux que revieng le devoir de Pautorité. de la vigilance 
ct de l'exemple. Ne fous 4 trompons points ee qui attire au 
dehors c'est souvent le mmirage des phusirs séduisants et faciles 
en comparaison desquets la die de famille parait bien terne et 
monotone. Main ces plaisirs sont pour Ja plupart dangercux 
quand ils ne sont pas entierement mauvais: un 
amour effréne de Ha liberte, de cette Dberié dont on abuse si 


c'est aussi 


facilement et qui conduit aux danses. aux theatres, Taux vues” | 


ectu ces promenades joseuses 


Est-on plus heureux pour tout ccla Combien de pauvres 
meres pleurent sur lFindiference de leurs enfants quand ce 
n'est point sur de plus grands malheurs. C'est la solitude. cest 
le froid qui envahissent les coeurs. La vice n'a plus aucun sens. 


dans le tourbillon affaires 
On ne s'arrete plus pour réfléchir: pour causer 
souder entre Les umes Les Hens d'afection sinceres 


Elle est entierement entraine: 
ct des plaisirs. 


des 


el laisser st 
Les parents doivent excreccr leur autorités is doivent 
aussi rendre ba maison interessante en donnant leurs enfants 
les ON hs di st 


etsolides. 


reCrecr aupres d'eux 


Leur bonheur et celui de leurs enfants est a ce prix el 
Pavenie de by societe ct de Fhglise cn dependenten ane grande 
mesure 4 

GARE 
Uest ui taux principe de recourie a tous propos cthors 
du tous Propos au Gouvernement Come UOUnN médecin en 


chanteurs capable dé guerr tous les maux de la socireti 


Le Gouvernement ne produit aucunes richesses. 1lne peut 
qu'admainisteer celles qu'il bre des contribuables. et une dure 
e\perience à prouve qu'il les administre souvent fortomal 

Si vous voulez qu'un serdice soit mal fait et coute cher, 


conticz-le au Gouvernement 


Lu raison de ce fait est cuidentes de tac ons romplac 


La competence dans lé choix des otlicicrs directeurs: c'est alors 
lt de deticits 
paicra. Le public pare, les umpots deviennent intolerables. et 


beaucoup d'ascugles qui veul 


ROUTE Qu'importe au Gouvernements Le publie 


cependant on trouve encor ont 


tout contfict 


lu securite 


tu Gouvernement 


Gouvernement na qu'une fonction Lg 
En dehors de 
Gouvernement die imdividuell 


lu de la 
plus un element de banqueroute finale pour Le grand publx 


In Win 


faisait Jours, 


Sara 


linge 
unaltestat 


privee ct pubhque 


CU SCENICC, 


| 
rence du dans la est 


au droit naturcb et a securiti fortune prive: C'est du 


un des grands journaux de 
sntu "Lt 
la 


ambiant, où di 


a pas longtemps. 


Hipes la remarque sui S ui 


monsieur quelconque va trouves les Gouverne- 


or de F 


SCCECt. pour 


ments, de produir uit le faire tomber, 


par enchantement, des manches de chemise des ministres alors) 


plus besoin de reéourit aux unpotss on pourra demander au 
Gouvernement de pourvoir aux besoins de tous et de tout” 
Lu remarque, un peu sarcästique, lui etait sans doute 
suggeree par lune des demandes du pur socialiste Ces 
messieurs voulaient un petit projet de loi qui n'aurait cout 
qu'une couple de mullion ap public 
Si le Gouvernement trouvait For dans Fair ambradit. 1 


| 
n'y aurait pas trop d'inconvenients a Foperation, mais ces di cu Le ureuse consequence de plus 


La vie de famille S'en va et les! 


la elle soit protegee-contre les | 
sv 


millions devraient êire fournis par les contribuables. Or les 
contribuables n'ont qu'un mode de production de la richesse : 


{l'etravail. Si le Gouvernement voulait donner cours à un bon 


nombre de projets des socialistes, il faudrait nécessairement 
qu'unifkémtain nombre de contribuables travaillent plus que Ice: 


temps ordinaire pour combler le déficit de ceup qui ne veulent 
travailler qu'un nombre restreint d'heures, et ce qui est pis 
encore, trainer La patte sur Fousraete pendant 
ne donnant que la moitié du travail que don: 
sciencieus ordicaire. 


qu'ils + sont, en 
Lit ONCE Con- 
ut 


L'essai de ce inodi 


Et la conclusion” Vingt millions de personnes mourront de 


faim dans un pays qui était jadis le grenier de l'Europe. 


Les faux principes ont l'air inoffensif au début, parfois 


les nuages: ils viennent un jour à produire leurs conséquences 


dans le domaine des faits; ils sont alors beaucoup moins rou- 
goauds 

Aucune mesure gouvernementale ne remplacera jamans 
l'effort individuel cl Penser le 
traire est se nourrir de théories creuses: S'eflorcer de mettre 


constant CONSCIENCIEUX. Cou 


en pratique de telles théories c'est aller au devant du chomage 


de la misere et du malaise social toujours grandissant 


_ La vie catholique 


jde lenergique nnpulsion don 


Pour les missions 


| . . ineée, à travers toute Ja catho- 

Le mouvement mondial pour | licité, pur Je Pape Benoit XV en 
Funion entre les Eglists pro- faveur des missions catholi- 
testantes estlombé. Ilest venu ques. 


ti cst art, et FAmerique « 11 
QU PU OU Les progrès du catho- 
catholique s'élance à Faction. [pee 

: .. . Hicisme en Angleterre 
Rome parle: Me voici, Sci- 


gneur, je viens avec des enfants) Diverses villes d'Angleterre 


ct pays de Galles viennent 


ect maintenant 
Dominicains d'Amérique ! 
ect leurs 


coeurs vers les pays infideles: 


des Etats-Unis: 
d'élire des maires catholiques: 


Cardifi, Widness el 


\Worthing: nelamment, à Car- 


tes 


tournent Ieurs veux Wigan, 


iles Jésuites d'Amérique vont | diff, cinq des aldermen sont 
AUUN Indes el aux | hilippin S-leathotiques. 
Îles Passionistes d'Amerique cl) L- Mat iciell I 
: ni | -Dstalation officielle | 

Îles Lazaristes américians vont! : , al | Hé ! v ne 

hi . si Luaure de Cardiff fut faite par 
pu Chine, et ce n'est pas fini Lo" . ne le pi ; 
| . | . :  [Farchevéque de Cardiff, qui 
U P'talie ineridionale, jusqu'a 


present m'avait aucun Semi . - 

| nue maire et les membres du Con- 
faire de missions, alors que . . . 
l., : . seit de Je ville. Le Jord maire: 
Pitalie septentrionale en comp- . 

! . . Û a destgne un pretre de a par 
plusieurs. soit ceux de 


Parme, Milan, Vicence, Verone, 
pour etre son chapelain durant 


Turin, Monza et Rome. Or! 

_ | . toute la durée de son mandat 
voici qu'un ‘chanoine, plus! 
qu'octogenaire, du diocese La Westiunster Gazette 
d'Aversa, prés de Naples, vient {ecrit CON Ou soixante-dix 


d'ottrii la S. Jafaus Nicolas Wiscman fut in- 
Propagande Le palais ducal di 


famili 


ü Cons. di 


sulte à Londres parce quil 


avait pris le Utre d'archevequ 


celebra la messe devant Ie lord! 


oise de Saint-Pierre de Cardifi | 


| 
À 


{ 
Il 
| 
! 


travail et d'administration gou-: 
vernementale a ele fait en Russie depuis Finvasiton des Sovicts., 


| 


(l 


ils paraissent fort jolis, aussi longtemps qu'ils demeurent dans | 


| 


| 


| 
et frenetqu 


| 
| 


| 


Il 


| Le soie 


paues construit! 
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A LA LEGISLATURE 


Triste situation financière de notre province.- Le ré- 
gime des impôts sur tout.- La question des terres 
Le duel de la peur.- Pourquoi le gouverrement 


Nos députés n'ont pas sres 


SEANCES GU Jour 


n’est pas culbuté.- 


. (l 
Hs se sont contente des 
Hs ont voulu., 


Ua trou ten elephant blarne, 
c'est etre svsteme telephont- 
que. Une cnquete a démontre 
qu'ils avait plethore de foin 


a bon droit, étre du carna at 
Cela a fait des dernicis hot 
jours de a législature une 
semaine assez terne Où a fort 
perore. mais peu vole. He 
dans le cours de Pise park 


mentaire qu'une periode agite 


conne He du 
Fainendeiment 
requete dela Modern 


attie so GQIFAEL 


Mir la 


lebat sus 
nir ect ja 
tion Pa d'ac- 
scuinine 


| 
TRES A 


fes 


Un premier plan de 
Pactuadite portementiore man 
patobune 6 pos He 
soute extreme f (LE 


Pimp lou 
Notr resort 


M. Brown.qui. 
passant, a le 


RASE 
problem 


tit DRE RE 


dit on 
serbe moins haut 


sorti 


ctmoins agressif que lan dei 
: Le 

pier.-est à fa recherche de nou 
selles sources de revcnu il 
D'ou pas a se de cacher notre 

province est dans une situation 
financiere tres pénible Nous 


avons vécu comme des prodi- 
comme tes 


imaniaques. Notre dette est 
énorme. Nous venons  i- 
mediatement apres la Colom: 


Fes 


vue per 


bie Brilannique si nous 
NISHLSCONS at nornt di 


feuplia Nous nasons pas es 


ressources de notre voisine di 
la cote du Pacifique Notre 
piulement est un elephant 
blin Pohous a coute trop 
cher sous M Roblin. M. Kerr 
ns pas amélioré Ja situation 
[Pa enleve à Ke sous pre 
itexte de Le faire parachies it 
imoilleur marche. Ce fut pire 
Founous coule pres di ONE 
million Notre province 4 eu 


| 


gain de cause au Conseil Privé 
contre Kel Soit Mais cu 


Sont nous plus avances 


Dans les niilieux biegiinforimes. 
on affirinc qua 
en parbe seulement propriel 
de Kelv. ne pourront pas étre 


qui | 


provincial! 


ler-i 


Honnaires dans ce service, La 
substitution de Vantormatiqu 
A4 Fancion sistesn 


apparait ut 
bevue contenus: On Vie 
lois eus | ou ind villes 
AINOIOMNES Qui avaient nil 
Péssar de PFautonmatique Pa 
bandomant et retournent 
0 Parcien  s\gterme SIM 
Brown tas aut Das joue ivre 
MS chiffrées et par un irc 
complabibie clude Ha aus 
tes Leleplhopes dans son fut 
Let a on aurant Fallo coûutesset 


un defioit de SH H0,000 0 Heu 


de 600.000 Cette habilitée, 
cousue dé Hi Blanc. ne chontg 
que a Face des cho: Le 
fond domeonres c'estoun doheit 
Lde onze cent nulle paastses que 
nous avons ctque be contribu 
ble devis colder de sa poche 
Où trouver Pargcal?. M 
Brovn a plusieurs cordes a son 
are. Pa pasoline Fos en four 
Dir ui peus  paosqu'il va v 
greffes un hnpot d'un sou Ie 
gallon. essaiera d'obtenis un 


pet plis de Pinpot les 
atpuseiments. en en elargissant 


sur 


[le cadresct en v faisant entrer 
ous des cas  d'esemphion re 

connus pusqiier par Fr foi Ni 
la lecaslalurs AC set AU a 
dosi de NE Pros, toutes les 
ocre le ctrarute ŒIL ES 
qu'ici cchappoaceot 4 timpol, 
VOSCFONT ours Pau pat ct 
Br éhanite qui voutont cudes Ja 
pirtivtete ae pousrent Le fire 
quon prison inaipot nu M 
Bro:i: Note lesotier pro 
VinCIal songe encore à mainls 
autres petits nnpots, mais leur 
grand nombre ne sauraient sui 

fire a coimbli de \dide de sa 
caisse se dit oblige de re 
COUFIE à un Hnpot sur ere 


i JL 
ICS DIUTIS SUisISs.) 


venu. marchant enmeela sur 
brisees du gouvernement fx 
deral 


va deux ou trois ans giron 
| 


on parle d'impot sur Te rt 
Venu, Ineus ce Pot touiours 
fait de Pa sule de Winnipeg 


confisqués où fransformes cn 
argent sonnant sans donner: 
naissahee a un proces des plus 
épineus et crmbrouitle a sue 

préme. Les avocats qui lon 
le mot delicieus d'en fernner 
cinanhitolSain, ont toujours Faim 
d'argent, sauront sans doul 

trainer la cause dans le maquis 


sa pour v elablir un 

nouveau Séminaire de mis-[de Westminster. Utre sous 
PTT Lu Propagande à oc lequel Francis Bourne est 

cepte le don sous certaines con- aujourd hui honore publique 
ditions. et a chargé les prétres! ment, et non pas sculcment par 
ide la Mission de Milan deiles membres de son Eglise. Le! 
l'installation et de la direction) Daily Pelegraphi estime que: 
de ce nouvyau Seminair: “TÉglise catholique romain 
Dé son vote, lu province di n'a jamais, depuis trois cents 
Oucbee fonde. à Montreal. un! ele aussi forte qu'aujour-! 
Seiminaire des-Missions Etran hui en Ang : . De son 
: Luc ar ? ourne, dans 

geres sur le modele de celui de! le, Le cardinal Bourne, dan 
Paris. On sait que le Canada Une lettre pastorale, resume 
n : ‘oure d ‘ )ar 

est particulierement riche en les PANSEES faits cnoun an pat 
Ivocalions  sacerdotales.  L'Ir- le catholicisme dans son dio- 

: ë : : : 

: Te < es et di li 

lande a pris la méme initiative. CS \ Londi el dans Tes 

. . : ! ne SUITE ( 

ct enverra des missionnaires en tubourgs. neuf églises ou 
{Chine. Douze prétre venant du hupelles de secours ont el 

Mer ntre américain de Ja mis ACqUISEs cl ouvertes un culte 

ion irlandaise en Chine se 9026 terrains ont ete achet 

sont mis en route sur l'océan POUR batii de nouvelles « 


| 


| ‘# , quus- es son 
Pacifique, assignes pour Ki pro alises. dont quelques-un 


fuince du Hou-Pe, dans la Chine deja commence Picn que 
centrale. vw ils vont tra aillér Fannee ait ete difficile au pornt 
la da conversion dé DOHIOHM) d due financier. seize dettes 
pauens qui habitent éette Conlracteus pour des AE 
lregion. La mission irlandais: des ecoles ou des presbiteres. 
Len Chine a son centre a Dalgen PAU EE QU . Li D ONNN 
Park, Galwas. Elle à déja Pasee  seleve a At livres 
{enrolc duns sa  Nocicte LL sterling 

prétres et plus de 60 etudiants Les conversions ont depasse 
| Dans dix ans. un nillier de de beaucoup celles des annees 
|pretres travailleront sous Sa preccdentes. el st ule entre les 
{direction en Chine. Le chef- corps religieux. FEglise catho 
[heu de la nouvelle mission sera que peut annoncer une aug 
(Han-Yang, ville qui compte mentalion sensible dans 
800,000 habitants. Encore une nombre de ses mariages rt 


hyivcux. 


de la justice, 


Ps empetrer tant 
el bien que quand elle en 
sorüra. ilnen restera plus rien 
pour pub Cet 
Clephant biance des baisses du 
parlement Manque dun 
autre cléphantblane non mens 


treso: 


est 


ONCTEUN: celui du colles 
agriculture. Plus d'un admet 
auiourd'hui que sa consti un 
bon fot une bevue, qui ‘ 
loin d'etre ideal et quoi nt 
repond pas iux besoin 4 
l'agriculture On au trop con 
Wralise, repotant io une erreur 
CONNUE AUX proies ! 
oluises CS ET sois l 
colles anistocr alt out la 
frequentation estas 4 cout 

ot d'au dhiitioule aus its il 
fermer, Peut valu b: Û | 
Mens difeun cost . 
serie di pots collec 

cotes dans fr proue On 
dmrait ete aux fermiers niCiot 
qu de our imposer de Von 
au College d'agriculture 

16 Winnipeg Frequenter 
college actuel est dispyneieux 
etoil ne semble pas que 
cours donnent des jresrt! 
pratiques C'est nue coule ce 
theorie. De cola, nos fernu 
ont soupe, Plusicurs on ont 
eue de rudes indigesti 


IF CPIRITICMEF- 


Elle aurait voulu le substituer 
parhiclloment a Pirapol sur la 
propriete L'an derniers si 


notre 
cle pri fa legislature de Fau 


HiCcHhionre 


loriser à prélever cel impot 
Le gouvernement SN objecta 
et son opinion prevalet. Wine 
hipeu se proparait à faire mnt 
nous. lé tentative aupres de 
pos fegislatenurs Mais voila 


que M Brown ur counce Fhorbe 
sous Le pied el prétend prendre 
& Son compte ect jinpol et Ie 


doute: Les homines d'af- 
faires Winnipeg trouvent 
qu'ils pavent deja suffisament. 
Peut-étre ne s'onposeraient-ils 
Das aussi en rgquement à cet 
unupot si la ville mére de Win- 
nipou on retirait une partie. 
Mais non, M Brown garde tout 
pour ha 


l 
[ni 


M Dixon à passe au crible 
d'unc sohde critique Ja con- 
duite de M Norris dans lu 


_queshion des terres achetées de 


li province par un groupe de 


speculatenrs amis du gouverne- 
ment. eo mefait est patent, 
indemable.  ‘Fout retors que 
soit M Norris, il n'ose pus con- 
tester les faits ni n'essaic d'en 
ultorer li nature. 1 s'efforce 
de contourner a question. En 
droit strict, il aurait tort, mais 
il allegne la pratique qui le 
justificrait. Pour apaiser ce 
qui lui reste de conscience, il 
sollicite la législature de léga- 
hiser la pratique. ais ni M. 
Dixon, ni M. Haig, ni M. Rob- 
son n'en veulent entendre par- 
ler. Hs font chorus pour de- 
mander à Ja législature de 
censurer M. Norris ct son gou- 
vernement Si leurs partisans 


respectifs répondent à leur 
mol d'ordre, M. Norris peut 
dire bonjour où pouvoir. 
-e Mais le Zcront-iis? 

(OE anrée, come l'an 


dernier d'ailleurs, il se pour- 
suit a la législature un cocasse 
duel. celui de la peur 


sl 


cininistérioite et de la peur op- 


| 
| 
| 


| 


Les ministériels 
sont loujours sur le qui vive: 
ils semblent assis sur un baril 
de poudre ctse demandent tou- 


Losilionini 


jours si l'opposition n'y mettra 
pus Do fer et ne les fera pas 
uutcr es députés d'opposi- 
Ion mont pas de pouvoir à 

“ii. ls seraicnt probable- 


ment heureuse s'en einparer 


ils avaient Fe “ce de le 
earder. Mis t L pro- 
boble que S'il | sent, il 
leur feudrail ter de- 
viril “Jcctor alors”? 
Voila un point d'intee ogation 
D que docnacant I expli 
que unaints votes de Fopposi- 


nous seri b'en.! 


Mon l'an dernier et que le gou 
serneoment n'ait pas été cul 
butée. Plus d'un  Acputé de 
l'opposition a fa conviction que 
lelectorat Jui choisira un suc- 
cesseur, De ant pareille éven- 
tualitée.ilse dit qu'il vaut micux 
demeurer député aussi long- 
limps que possible. Cela 
donne dix-huit cents piastres 
lun. Par ces temps de vie 
chere, ce est pas à dédaigner. 
Puis, la dessus se greffe une 
bonne fourrée de petits privi- 
Leg Ss 

Ce Facteur amésquin de Fin- 
teret prive, ce souci de sa 
pitance parlementaire, a joué 


Lun role prépondérant l'an der- 


{l'ubundon 


nier. On court peu de risque 
de se tromper en prédisant 
au'il n'en jouera pas un rôle 


itojns Jimportant cette hnnee. 


M Brown a soumis son bud- 
et pou: 1922 Pour une période 
de neuf inois. il se propose de 


depenser #8, H1,13112. Pour 
lannce cutiere, cela donnerait 
SII28I870. M. Brown en ar- 


chiffre en réclamant 
de Ja construction 
des routes ainsi que la suppres- 


Five A ct 


‘sion du programme ordinaire 


Pare fosnaber dans fa caisse 
province : ile 

Le projet dumpol sur Le re 
otitl. ounS paul \ Bron 
est not a ec dur got 
orhermnont federatl 11 host i 
pas aussi draconien el frap 
Pots out des contribuable: 
des alles, es salaries pronre 
iaent oite Hioulternt tout cel 
Béstaue dont 1. reschu depass: 
SHOMMI et dont Drome DRIRN 
don A+ eniest dde qua de 
SOUMET Th nues dre ose un 

‘ é SMIC 1 usant M 
Dioestuus juistetie 51 Droit on, 
1! scntgteal attenant ceux qu 
je ot pare le plus cl uveci 
beumeiss de difficulté On peut 
duré que Les fermes chap: 
rot encor a cet inpot 

1} üodadfioub de dire quelle 
Douce plion les depules DCHIMIETS 
feront au protct Brown Qu: 
A pes soit tesmmoin d'une 
less ä chers contre cette 
nouvel ICS TO de M 
Pérou dati chain de ses 
! VUus il » i fra ' CN 


de construction du gouverne- 


ment. 


Nul doute que ladiminis- 
tation de M. Brown sera âpre- 
ment discutée. Nous v re- 
vicndrons mardi prochain. 


Conférence, dimanche soir, à 8.30., au Petit Séminaire, par M. 
bourin. Sous les auspices de l’Union Canadienae. Prière d’entrer par la 


Tabbé Sa 


‘richesse d'expression! 


dis: 


“Toujours 
_ Jamais a l'arriere; : 
ÿ Toujours: certain: NS 
Toûjdufs le meme: 
| Toujours lé mélieuf. *""" 
ue Eséayezte" a 


modulations #e succèdent avec 
plesse et variété! Les phrases sont 
arrondies et reliées entre elles « 
À ar à l'heureuso proportion _dex 
diverses partes, au mouvement disi 
Îtribué avec égulité, la mélodie ou lé 
verset ou l'antenne arrive toujours à 
satis| 
faisante. (Ce que ncs chantres doivent 


un FRE êu joûr est 


Er Province 


E-RO$E-DU-LAC 


LA ST-SLAISF. 

Entre la messe et l'exposition du 
T..8. Sazrement ainsi qu'après l'heure 
sainte! vendredi dernier, presque tout 
le monde däns la paroiséé est vènu 
sé faire Dénir la gorgé avec le ctergé 
de St- -Blaise, évéque et martyr. Cette 
cérémonie arrive toujours. dans le, 
‘bon tenips pour prévenir um grand 


À 


CHANT GREGORIEN 


une conclusion parfaitement 
A la dernière réunion du choeur de 


chart, on à contiaué l'étude du chant | arriver à comprendre, c'est l'étroita| aômbre de mauk de gôrge et äautres 
grégorien. L'ambitlon est de re con-| "7108 qui existe entre is mélodie, ou] maladiés. Que de personnes attri- 
% ce qua os c'unsyens 


former le plus possible au décret del gi et je texte. C'est dans cettd| contre toutes les épidémies à lèur 


appellent la] buent leur safté où léur prôtection 
union que re {rupve lout le secret “d dévotion envers St-Blaise! 


190% qui est déjh ancien, n'est<e pa”? 


Cependant combien arriérés hous|la vie et du séntiment du chant CINQUIEME DIMANCHE 
sommes. Nas jeunes gens y trouvent | grégorien, C'ést là que se trouva Le fremiet vénätedf mois dans 
des difficuités, ils ne peuvent encorc|toute ca benuté. Les mélodies | notre patoisse" tlevient de plus en 

le goûter, cela se comprend facile.|réflètent le plus exactement possible! plis le ‘cinquième dfmanche, de cha- 


ment, raais on y arrivera. (C'est parle sens du texte. Le double élément | que mois. La sacristie est trop petite 


l'étude et la comparaison que l'<nide la parole et du chant n'en forma pour ce jour-là. 1 nous faut chauffer 
parviendra à le comprendre Lalqu'un, l'un e l'autre sertent comma l'église, pour recevoir tout la monde 
mélodie du plain chant se distingue |unseul jet d'une source commune: qui se présetitent A la #aïnte coimun- 
par une grande tinesse de touchc:.| C'est la fusian intime et parfaite dél ion, le matin, qui viennent adorer le 
son fythme out original et quelel|la musique et de la poésie. Ah! noual St- Sacremènt durant le jour et qui; 


Et pourtant |ne connaissons pas beaucoup, nous| assistent à l'heure sainte dans l'après- 


cette richesse dont il est comme pr:lne préterdons pas nous poser eu midi. Nous chäuffons, mais ce n'est 
digue, n'est pas jetée ça et là rar maître, mais la musique moderna| pas pérdu, ‘car vrätthent Yé premier 
ordre, sans plan d'ensemble; au con-|corrompue, qui de tous côtés “hoqua vendredi ést uh bedn joür de fête, un 


traire elle déploie sa beauté et sonlnos oreilles, ne peut nous empêcher | cinquième dimanche quoi. 


harmonie avec mesure et proportio:.| de sentir que dans le plain-chant, noud _. GROUPE. MUSICAL 

Les formules. musicales, les moti';:| avons devant nous la plus vénérablé A la dernière r?union du groupe 
formenti nn tout, dont toutes losloeuvre d'art qui existe.--A vendredf| musical, chez à Enfants de Marie, 
parties sont bien agencéex, los prochain, donc les jeunes! la plupart ônt bièn rapporté leur 


2 st + devoir. Simone Guyot, nous à fait 
FE APE 6 ‘l'entendre un morceau de piano, par 
un auteur manitobain, qu'elle exécuia 
relatitemeht bfén. ‘Une couple de 
semaines consacrées à la pratique êe 
cette valse permettra à Simone de 
jouer à peu prés parfaitement. AkFce 
Gamache parut gênée dans l'exécution 
de sa ‘“berceuse de Jocelyn” ce qui a 
un peu obscured le thème de cette 
si jolie pièce, Berthe Rhéaume, quof 
que sortant de son lit oû elle fut 
clouée depuis trois semaines, nous à 
joué avec assez de sûreté une valse 
qui, nous l'espérons Sera remplacée, 
ja prochaine fois, pär une "sélection 
plus classique. Les demoiselles 
Hamelin ont joué un joli duo. Elles 
mirent du goût dans leur Choix cet 
dans leur ‘exécution. Elles manquent 
peut- être, d'un peu d'énergie, ou peut: 
être aurait-elle pu pratiqu er ce dun 
un peu. En ce pauvre Le nous 
‘sommes si lôin de là perfection. En 
même temps que Céclle Dupras, qui 
nous chantera son ‘“Stela” mardi pro. 
‘chain, lés autres demoiselles auront 
à s'exécuter. Antoinette Hamelin 
devrait avoir beaucoup d'ambition à 
étudier son chant car elle a une voix 
riche. 
La partie la plus intéressante, au 
c: dire des demoiseMHes, ce fut la c:a- 
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fa brique Kg biscuits de l'Ouest 


15 # æ 


BIS 2-0 


pins LE) férence qû'à bien voulu nous donner, | 


monsieur le vicaire, Après. une coute 
introduction dans laquelle félicite n08 
jounes filles de se livrer à l'étude de 
la musique le cohtéténciér entré daûs 
son sujét. il définit la musique et 
noûgs lafentre enäction, ' sur le cha 
de bataille, au tepmle säint éf al foye- 


Gros Paquet de Soieries: $1.00 


TOUTES COULEURS DE FANTAISIE, Grands moreenatx. Ce dent 
vous avez bésoin pour travaux de fantaisie, piqués, couxsins, ete. Gros 
41 51.00. Pour 82009 nous vous enverrops plus que deux fais ln 
té, compreñnnt des centaines de morceaux. À chagne com- 
de #200 nous enverrons GHATIS un paquet de BRODERIE A 
INE, Frane de port. Demandez notre catalogue de 19232 de mor- 
cegnx de dôle, de travaux de fnntnisie, de nbuvenutén, de Ntétéoncope 
ct vues, d'objets de décorntion, magiques, mnnquarnde, ete. Envoyé - 
mratix, france de pert. 


United Salés Co. Dept 41 Station ‘’B'’, Winnipeg, Man. 


mp 


les âmes des sotüta" presque décou 
ragés À la veille ‘du départ ‘pour le | 
combat ou au r'étour, Li boùus montra | 
bien combien tou: tés peuples, depu': 
les. Grees, les Roma'ns, les C2ulo! 


- à | E Omis de ‘Chaufferette”—Munshaw. 
‘ U Omis de ‘‘Pour'—Foote & James. 
Adventistes: $2. Catholiques; 1 PT FETE EC IR 
ñ E mis de * i "—- émi, Marie 
Hn 1920, les 160,600 Adventistes du Sähhat aux Etats-Unis ont K sn pr ronge B É Nos Co 
donué $4,658,941.19 pour les missions étrangères, ce qui représente ‘A Omis de ‘“Face”—Stewart 3 | ‘ 
$2.00 pour CHAQUE SOU donné par les catholiques de ce pays | ALAN: LATE 
C Omis de “Cheg”—Wilson Furniture dt 
fus he ME © Omis de “Vous”— Wright. " 
| : NE CAS TAE L L IR A Omis de “Avenue—St-Regis.' 
Les Missions Etrangères de Mariannhill, avec 37 églises, 77 cha- L Omis de ‘“Voulez"-Modern Auto 
pelles et 115 écoles. enseignant à "5,000 eufants du pays, s'eflurcent de 1H : : 


seuver des âmes chez ces millions de payuns de l'Afrique du Sud. 
Depuis le commencement de la grande guerre, qui a littéralement 


voupé ces missions de toutes srbrentions de la part des pays euro- 


L 

l 

l 

F. 2 

Le ave les Catholiques peuvent étre satisfaits de ce maigre | 
: 

| ler prix: $4.00—Metle 


péens, les fonds de cette veuvrè se sont épuisés. Sans lé secours im 28 prix: Pat Lafl 
médiat de la charité catholique, ces missions périront sè prix: 
PR | | 742 prix: 

Pour l'amour du Sacré Coeur, donnerez-VOUS quelque chose À ces $è prix::$t 
pauvres missionnaires ; a, Boniface, Man. 

Adressez toutes ofrandes « touteS demandes de renseignements F | 
additionnels à | ? ESSAYEZ ENCORE 

Cetie page d'an 


= Mariannhill Foreign Missions. 
5128, AVENUE COMMONWEALTH DETROIT, MICHIGAN 


er un de ces 


dela” larté de ln copie, de. 


dif ai be 2 Mchedhee sec is 


leemprirent cette 


' 


| 


puissance, de la 
musique pour relever et stimuler le 
courage. Puisque les hommes ne sont 
pas faits pour s'entretuer, notre can- 
férencier passe vite du champ de 
bataille au temple. Pour rehauscer 
la pompe des cérémonies du culte 
tous les peuples ont reconnu qu'il h'y 
avait rien. comme à musique. Les 
paiens ont chanté la gloire de leurs 
divinités et les vrais misstonhaires se 
sont servi de la musique pour attirer 
les sauvages à eux, adoucir leurs 
moeurs et élever leurs âmes vers le 
vrai Dieu. Les Hébreùx se servalent 
de la musique dans toutes les démon- 


strations religieuses et l'Eglise 
Catholique a conservé $ses chants 
pieux. C'est au Christianisme que la 


musique doit le plus. Par sa prédica- 
tion et sa musique, l'Eglise a civilisé 
l'Europe. Däns tous les siècles et 
dans tous les pays personne n'a fait 
plus qu'elle pour encourager l'art 
musical. Les moines dans leur: 
monastères chantent et cultivent l'art 
chrétien qui. invente les ofgues ét par 
ce fait, comme dit Chataubriant, ‘fl 
a été formé un peuple qui chante 
naturellement comme des oiseaux.” 
Ici le conférencier demande À ces 
membres du cercle musical de se 
servir de leur influeñce auprès de 
leurs amis, pour les encourager à 
étudier le chant liturgique afin de 
pouvoir afder à réhausser la pompé 
de nos cérémonies religieuses. Puis 
il passe ‘au foyer où les. invéntions 
modernes de toutes sortes, pour 
poptlariser la musique, l'ont précédé. 
1 montre les moyens que nous avona 
pour développer notre goût et nos 
cofnaissances musicales pour cultiver 
la belle musique, la musique qu 
élève, qui inspire l'âme, qui excite à 
l'amour de la religion et de la patrie, 
11 nous. parle de la bonne chanson, 
mais à bras raccourci, il tombe sur 
ces disques qui arrivent avec de la 
musique et des monologues corrom: 
pus au point de vue musical, littéraire 
et français. En terminant, notre 
jeune conférencier fait un appel vi: 
brant pour la bonne musfque au foyer} 
dans nôs fêtes, nos concerts, no 
réunions. Ii souhaîte que le groupe 
musical de nos Enfants de Marie con 
tinuera à étudier et à faire aimer là 
musique et cela pour la plus grandé 


| slôtre de Dieu. 


Il noùs dit l'effet de 1 mvésique sur. 


ide 


| 
| 
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Concours: semaine du 24 janvier 


LES FAEHANTS 


rd, ladianu Boarding Schoo!, 
ruxelles, Man. 
Ve ". See, ‘Fioher Branch, Man. 

pe Yvoñne Mbntsion, Ste-Rose-du-Lac, Man. t 


le Marcelle ‘Blanchette, 853 St-Jean-Baptiste, 


°w 
| orisinahité etide sa correction ++ 


Nos jeunes filles ne manquèrent pas 
remercier monsieur le vicaire et 
ont exprimé le voeu que ce ne sera 
pas le dérnaière fois qu'il reviendra 
au milleu d'elles. A quand la pro- 
chaine conférence et par qui? Nous 


Kenora. 


st 


encore. Essayez de nouveau 
l‘phé que,nons tenons compte 


‘| Cette vénérable dame est partié pour 
1e ciel” Ag } 
ele laisse un époux désolé. Héureuse- 
ment que l'esprit citrétien, Chez mon- 


résignera à la sainte Yolonté de Dieu 
dans 
funérailles dé miañime Pinétte eurent 
‘[ieu aù filiéà d’un grand concours 
d'amis. Monsieur le ruté chanta le 


; 

Monsiear le 

æt donna la 

Les: jeunes ; 

on ei y Ha are homme 
cachet de A: 


La [ue suspipes de l'Union Canadie 


je 


fl 


arrête la toux, met À à ce renâcle- 
ment nécessaire pour nettoyer la 
gorge, N-fait ème sentir au malade 
chronique qu'il a enfin découvert un 


ee mieux faire, remportér la ca: 
à la prochaine" fûls. 


véritable remède. Pour les toux, les CE 
rhumes, le catarrhé ;êt les maux Allons Georges n'oublie 
re d'hiver, on ne pourrait dans une faut aller À la messe le di: 
fut un. succès, mais voilà que famille rien avoir de mieux qu'un CRE | à 


traifeinent du une-piastre, Grandeur 
moindre: 60 sous.  ÆEchantillon. 26 
sous. Chez tous los marchands ou 
The Catarrhozone Co. Montréal. 


Bravo! Ti Jules par ton | 
l'égard d' l'Ephrem. Avrès 
Baptisté tu sa mérité la 
sance de tous les membres dé 

+ + © 

Notre‘ami Georgés est coté Re 
chambre à Jla suite d'une trave 
attaque d'inflanmation aa cérveñt. 
L'administration de ses affaires est 
ruomentanément entre les, mains . 
notre agent de collection , et. 


à 
Agée de soixanth et étüis ris, 


sieur Pinette l'emportera et qu'il se 


nee 

Besner, Eustache et Arthur Pilon, 

Adrien Desauiniers, Octave Dumont. 
* + * 

Mesdames Hflñire et Edouard 

Robidoux nous ont quitté pour un 


‘épreuvé qÜ'il sübil Les 


service et monsieur le vicaire Avcom: 


pagna la dêpouille monielle au cime;| Y°Yä#e dans la vieille province de 

Te A cètte bonne faniflle Üé Ste: Québec voir leurs parents qu'ils Hu pe un 

Rte du tâc' hotg offrons nos sinobres | n'avaient pas visités depuis leur ar- phompt bof | 

sympathies. rivés ici soit dix ans. Bon voyage et é + à ‘#7 
L MALADE heureux retour. 


“Notre équipe de joueurs de hockey | 


marche d victoire Ke à 
M. Joseph Laroche sur lequel nous Espérons 5 la veine | 1va dont 


Mademoiselle Marie Maguet, depuis 
plusieurs mois malade au sanatorium 


* + + 


de Ninétte, noué est ‘ fétenue 11 alavons entretenu pendant quelques 
duëtdües fours. Ellé fut recothmandés | temps des craintes pour sur sa santé | t'is s MR ant 
aux prières dimanche defnier. Il est est mainteiant en pleine voie de | - nm 
à craindre, dit-on, qu’elle n'échappe à | rétablissément. | 


cette maladie qui la mine depuix 
assez longtemps. Les Amis sont 
anx*ioüx à $ôn sujet et font des voeux 
pout son rétablissement. 
LES DAMES DE SAINTE-ANNE 
Très peu de membres’ de Ja con- 
grégation étaient absentes dimanche 
dernier soit À la cômmünion générale 
soft à l'asseriblée. ‘Plusleürs dames 
ont donné leur nom et démande de 
faire partie de la congrégation, te qui 
sera décidé à la prochaîne réunion du 
conseil. Au moment de l'organisation 
toutes les dames étaient bienvenues, 
mais mâinteñant, leur admission ||” 
dépendra des tonseillères. | 
LÉ GOURÉT | 
Nos joueurs de gouret rendirenf { à. 
| 
Il 
| 


Pour brûlures et 


pareil cas d'Huile Éxlectrique du doc: 
teur Thomas enlèvera immédiatement 
la douléür. On devrait toujours l'avoir 
À Sa portée dans les cuisines afin de 
pouvoir s'en servir dès que c'est néces- 
saire. Il n'y a aucun préparatif à 
faire. Appliqueg l'huile sur la brûlüre 
ou l'échaudaison; la douleur diminuéra 
et en peu de temps aura disparu. 


Pas de meilleure offre | 
dans le concours : 


visite à leurs rivau* dé Dauphin, La 
partie fut des plus anîmées.. C'est 
avec plaisir que nôus constations que |: 
nos jeunes gens avaient fait des pro- 
grès imménsés dans le maniement dw 
baton. Ils jouèrent avéc plus d'en 

semble et avaient notablement aug- 
menté leur vitesse. Après une lutte 
acharnée qui dura une heure, les con- 
testants restaient égaux, ayant 2 à 2. 
11 fallut alors détailler et taalheureusé- 
ment pour nos joueurs caries Dauphin 
réussiréent à introduire la rondelie 
dans notre but, <e qui leur donna la | 


Cette offre d’un vote triple, maintenant en vi. 
gueur, est positivement la meilleure offre qui sera . 
faite durant tout le concours. C'est po 


| urquof, k 
| les candidats doivent faire tous leurs Ford ai 
|| les 20 jours qui restent. , 


Émis or à ou les candidats une À 
. Hi *|[ chance durant cette offre, tous les abonnements du | 
fee put mn Ka te | dehors s0rODÉ 2ccutée Jour da Bd Ta | 
qu'ils ont fait des progrès réols, puis | || quel’ estampille postalé n'indique dypres date qui 
d'aucuns prétendent et non sazs || soit Plus tard que 9 pm. le 6 mars, ue la lett , 
raison que la victoire n'est due qu'a || ne puisse atteindre nos buréaäüx que fus tard. | 


un accident, que les deux équipes 
: PRIX OFFERTS 


sont égales et enfin l'opinion c'en 
que sur leur propre champ de bataille | | ter pri 
prix—Auto Touriste “Chalmèrs”, 
les Ste-Rose battraient les Dauphin. L prix—Auto Touriste “Maxwell”. 
l prix—Piano “Weber”. Valeur 


A la prochaine reprise on verra. 
prix—Phonographe Senora. Modèle “Nocteure”, Valeur.. 2 


——— —— + ————— 


Valeur 
Valeur 


Nos petits garçons auusi ont leur 
jeu de gouret et, dit-on, les joueurs de 


{ ñ Il 

demain seront terribles si l'on en juge | | ses prix—Bague … diamant, Valeur ..:,.......,.,.., .. 1600 

par ce qu'ils ont feit jusqu'ici. me prix—Cabinèt d'argénterle, VU 55e ée 100,00 | 

Divisés entre les acolytes, (car ce fut || Tme prix—Machine à coudre “Singer”. Valeur ............, 9600. | 

toujours dans les plans de monsieur | 8me prix—Machine à coudre tr cf Valeur ......... F'5 90.00. ; 
le curé d'avoir pour ses servant: de 9me prix—Montre en or solide. Valeur ..........,...... -.. 6040 

L { 

messe tout les sports possibles), ct |! 10me prix—Service à diner de 96 morceaux. Valeur ........ 55.00 
les autres enfants de l'école, nos}] 11me prix—Service à diner de 96 morceaux. Valeur ........ "6800 
jeunes joueurs s'en donnent à coeur 12me prix—$Service à dîner de 96 morceaux. Valeur ........ 65.00 

joie deux fois la semaine. 1) 13me prix—Service À dîner de 96 morcéäüx. Valéur ........ 6500" '| 

Jean Défriche. l4me prix—Service à diner de 54 morceaux. Valeur ........ 3740 | 

15me prix—Service à diner de 54 morceaux, Valeur .....,,. . 47.80. | 

es . 

16me prix—Service à dîner de 54 morceaux, Valeur sors: 8740 | 

OTTERBURNE 17me prix—Service à diner dé 54 morceaux. Valeur ........ 37,80 | 

1ême prix—Montre en or: Monsieur ou Dame. Valeur ,..... 3500 || 

M. Henri Vermette de St Pierre, 19me prix—Montre en or: Monsieur ou Dame. Valeur ....., 35,00" | 
Man., à fait l'acquisition de l'hotel 20me prix—Montre en or: Monsieur ou Dame. Valeur ...... 35.00 

d'Otterburne et est maintenant en 21me prx—Montre en or: Mongieur où Damé. Valeur ...... 30.00 

en. Po tongar vue. RoppUaIMe e “IQ L£me prix—Mantre en cr: Monsieur ou Dame. Valeur ...... | 
plus modernes au voyageurs. Nos 30! ta y 

£3me scrix—Mont : | 

félicitations cntre en or: Monsiqur eu éme Véleur 2590 | 
< s « 24rme prix--Montre en or: Monsieur ou Dame, Valeur ...... 2600. 

Jeudi dernier a eu lieu à O‘ter 25me prix--Montre en or: Monsieur ou Dame, Valeur ..... . - 8600 À 

burne une course de chiens don: |! Commission, en argent ,...:.,,.4.%5. m9 des ascoreooee 1000.00 # 

point de départ*était Otterburne et Si Lt 


Pierre point de terminaison, soit ui 
distance de six milles. Cinq atteln; 
ont pris part à cette rourse. M 
George Curé est arrivé hon pret: r | 
ayant fait le trajet em 32 mhaute 1 | 
Eugène Tessier deuxième en ‘!: 
minutes, M. Denis L'Heureux tr: 
sième, en 37 minutes. M Lx 
L'Heureux quatrième en 41 minut® 
Mr. T. T. Læmire cinquième en une 
heure et demie. Les prix tant de 


Les bijoux offerts en cadeau-dans ce coneotits : 
ont cié achetés de Hénry Birks & Sons. Le gagnint 
pourra, s'il le désire, au lieu du prix gagné, Choisis ; | 
un autre art ticle de: méme valeur, 


mm 


Nous payons 4% sut Compte d'Epargne et l'argebt peut être ré 


$10.00. 2me prix $700;, 3me- prix par chèque à vue 
55.00; quatrième $200; cinquième Bureau ouvert de 9 à 5 héuvres 
une bouteille de Coca Cola, M G 


Curé, d'Otterburne, a droit à 4outes Tous ‘les. comptes sant bienvetins 
nos félicitations ayant remporté le 
premier pour Otterburne, 

. + + * \ 
Plusieurs de nos concitoyens noux 
ont quitté la semaine dernière pour 
Fee Là de bois do  sciage. de 

ur provinée:, MM. Togsle 


ne. # He La Dé 


saut né Lies Gb: En M. 


rh à rs 


+ 


.. 


2 


à agir autrement, c'est entrer dans 


: ‘testhémin dé la trähison. 


4 es plus horrible forfait qui ait soufl- 


* Mé'is terre, ce fut le crime d'iscariote. 


Woilé le nom le plüs généralement exé- 
éré dans le monde chrétien. i 


| Or, comment | Judas futil induit à 


. fivrer son maître et bienfaiteur? Cet 


spôtre infidèle menait une vie indigne 


_*.de l& position qu'il occupait, La soif 


: En disant ceci H criait: 


‘@e l'argent chez lui était moins le ré- 
lat de l'avarice que la nécessité de 
À ses besoins. C'était un tr- 
‘æésulier. L'Ecriture dit: “Il était vo- 
leur”. (8. Jean, XII, 6). 
: N'ayant pas su être pauvre !] devint 
& vius perfide des renégats. 
{ Aïes dens ls moindre écolo des 
Unis et demandez au premier 
ne venu: quel fut le traître qui mit 
once de la République en péril, 
tu moment même de sa fondation? 
IL vous répondra: Bénédict Arnold. 
_ Mt si vous consultez l'histoire, elle 
vutig dira qu'Arnold était un prodigue, 
qui vtyait au. milieu d'un faste écla- 
‘tent et disproportionné à ses ressour- 
ces, Comme Judas, c'était un voleur 
qui dépensait.co qui ne lui appartenait 
‘pas, À l'exemple de- Judas, il se tour- 
L4-contre son chef George Washiugton 
et-accepta une poignée d'or du géné- 
ral'angiats. " | * 
Altnsi on agissent ces trop nombreux 
eraployés qui déshonorent chaque jour 
le-service civil, en violant la conflan- 
«+ repôsée en eux. Quelle est la sour- 
«ce de tous les détournements qui se 
cmmettent, à notre époque plus que 
jamais? 


f&és aussi stupides que criminels, on 
craint de se discréditer en ne dépsn- 
sant que selon la mesure de ses 
toyens. On n'est pas capable d'être 
pauvre. A défaut de pouvoir “être” 
- wiche, on s'efforce de le “paraître”. 
On croit que là est le chemin du suc- 
cs, tandis que c'est le chemin de la 
ft lonte. 

Observez un peu autour de vous, 
rendez-vous compte des honteuses 
cnmpromissions, des actes de basse 
wfnalité dont la politique est trop 

. sruyent le théâtre et, dans presque 
onaque cas, vous trouverez que l'his- 
toire de Bénédict Arnold se répête. 

Jetez un regard inquisiteur sur les 
{rits et gestes de ces valets de La plu- 
we, qui étomuent par leurs évolutions 
«ssl souples que scandaleuses, qui 
d'ront blanc et noir sur une question 
selon le côté de la balsnce où les é6cus 
Dôseront davantage, examinez attenti- 
: vement et renseignez-vous à bonne en- 


Evangile 


DIMANCHE DE LA SEXAGESIME 


(8. Luce, viii, 4-16). 


En ce temps-là, comme le peuple 
s'assemblait en foule, et qu'on ac- 
courait des villes vers Jésus, til leur 
dit en parabole: Un homme sortit 
pour semer s0n grain, et comme î{]l 
somait, une partie du grain tomba le 
long du chemin, où il fut foulé aux 

’ pleds, et les oiseaux du ciel le 
xxangèrent. Une autre partie tomba 
eur un endroit pierreux, et le grain, 
“près avoir Jlové, sécha faute 
d'humidité. Une autre partie tomba 


daus les. épines, et les épines, venant | portent du fruit par la patience. 


À creftre en nfême temps, l'étouffèrent. 
Une autre partie tomba dans une 
bonne terre, et lo grain, ayant levé, 


C'est qu'on ne veut pas se soumet- 
tre à son sort. Obéissant à des préju- 


e chem ; emin de la trahison | 


saisis Gone heureuse de n'avoir pas à mettre le nez dehors, 
, en oi hs et plains ceux-là obligés de sortir par un temps 
pareil. Je crains que tous ces enfants qué j'ai. 
vu passer tout à lheure, se dirigeant vers 
l'école, ne se soient gelé le nez ou les oreilles. 
Mais je sens ma sympathie braver les 
autans, pour voler tant de jeunes filles ou de | 


| 


+ porta du fruit et rendit cent pour un. | 


Que celui- 


à entende, qui a des oreilles pour 


f 
f 
5 
% 


entendre, Ses disciples lui deman- 
“rent ce que signifiait cette parabole 
? Et N leur dit: Pour vous, &i vous a 


l'été donné de connaître le mystère du 


“royaume de Dieu; mais pour les 
dutres, on ne ieur parle qu'ef pera- 
afn qu'en voyant ils ne voient 
et qu'en entendant ils ne 
L point. Voici dance ce 
signile cette parabole: La 


, ubiu ri L 


c'est la paruie de Dieu. Ce 
be sur le bord du chemin dé- 
parole; n'y «plus de péchés. 


| 


marche difficile aux ptétons. 


vous trouverez en face d'un 
d'un extravagant, d'un somptueux 
nier-percé. LA h 
C'est toujours la même affaire: on 
vout jouir, on veut “paraître”, ou veut 
poser, on veut tenir ce qu'on appelle 
“un ton” et pour cela on s’esdette, on À 
muitiplie les’ promesses non remplies, | pauvres vieilles femmes qui ont 


oa sollicite à droite et à gauche, en| à parcourir pour aller gagner leur pain, et 
quête même dans l'occasion. Et quand | souvent le pain d'une famille entière. 

Je me souviens de la petite étude que je 
faisais des physionomies nombreuses croisées 
tous les matins entre 8.30 et 9 heures, lorsque 
la pente de la dissipation. Ils sont iei| moi-même je me rendais au bureau. Je lisais 
rares les caractères capables de sup-| sur les unes,-pas à plaindre celles-là,-l'esprit 
d'indépendance satisfaite; sur les autres, le 
regret d'échanger la besogne tranquille de la 
maison contre le travail ardu d'un atelier 
quelconque: ou bien quelque souffrance com- 
ne craignez pas de vivre avec vos re-| battue courageusement dans la crainte que 
venus, N'enviez pas l'existence de | Jeur absence d’un jour ne compromit une posi- 
ces opulents de contrebande qui sem-| fon si nécessaire. .D'autres enfin laissaient 
deviner l'ennui ou la tristesse d'avoir à faire 
tout le long du jour, aux exigences de pa- 
tailleur qui en attend encore le prix|frons sans pitié, sans délicatesse,-plus que 
ca:dénués de tout sentiment de justice. 

Des patrons, il s'en‘trouve de tous les 


tous les autres trucs sont “puisés, on 
finit par toucher les trente deniers de 
Judas. : 


C'est si difficile de s'arrêter sur 


porter la pauvreté et même une dé- 
cente médiocrité. 

Jeunes gens qui lirez ces Hgnes, dé- 
flezvous du chemin qui mène à la 
trahison. Soyez sobres, modestes et 


blent vous narguer dans votre appa- 
rente pauvreté. Leurs beaux habits 
ont peut-être été confectionnés par un | /aCe, 


avec inquiétude; leurs beaux équipa- 
ges sont peuté-tre le produit d'un billet 
protesté, d'une signature obtenue par 
des paroles trompeuses, toute cette A 
magnificence cache probablement der | Courtois et des 


tempéranments. 11C'est connu. 


seur odieusement trompé ou d'un pa- é 
tron habilement volé. 


Soyez tout bonnement ce que vous 
êtes, montrez-vous assidu à vos de- 
voirs; ne cherchez pas à “paraitre” | révolle. 
ce que vous n'êtes pas et vous verrez 


vous tendre la mais. 

Un de mes amis qui est À la tête 
d'un immense commerce, et qui en 5 
fait un beau succès, pratique ce qu'il Autrefois quand un jeune homme, 
appelle une surveillance sévère sur|une jeune fille avaient désobéi ou 
ses commis. manqué de réspect à leurs parents, — 

Or, savez-vous comment il exerce |il5 8e croyaient coupables et son- | 
cette surveillance? C'est en dehors | Eeaient à s'en accuser. 
de son magasin. Aujourd'hui, s'ils n’obéissent pas ou 

11 se rend compte de la conduite et | sont irrespectueux, le jeune homme, 
du genre de vie que mènent ses em-|la jeune fille se disent: ‘Je paie ma 
ployés. S'il constate que l'un d'eux | pension... Que les vieux me laissent 
est dissipé, fréquente la buvette, ap- | tranquille...” 
partient à toustles sports, à tel club Autrefois, sous aucune considéra- 
par ici, et à tel club bar là, qu'il est | tion, les parents n'auraient laissé leur 
en un mot ‘“‘dans le mouvement”, {l|fille seule au salon avec son ami. 
trouve le tour de l'expédier sans faire | Ils regardaient cette surveillance com- 
semblant de rien. me une obligation grave, Le moindre 

11 sait par expérien‘e qu'il en coûte | relâchement sur ce point leur eût paru 
pour être “dans le mouvement” et |un manquement sérieux à leur'devoir 
que sou commis ne saurait faire pa-| d'état. 
reille figure sans mettre la main à la Aujourd'hui, la jeune fille peut res- 
caisse du patron, dé temps à autre. ter, aussi longtemps qu'il lui plaît, en 

Le fait est que le “mouvement” a |téte-àtête avec son ami. Les parents 
fait pénétrer la banqueroute dans une | se gardent bien de troubler cette bien- 
foule d'institutions gérées par des | heureuse intimité. Ils ont bien assez 
tomimes trop peu défiants. l'expérience de la vie pour comprendre 

En terminant, je m'adresse encore | qu'ils jouent là une partie dangereu- 
une fois aux jeunes, et je leur dis: |se. Mais ils se disent qu'on ne peut 
eoyez capables d'être pauvres, n'en- | faire autrement si l'on veut marier sa 
tres pas dans le chemin de la trahi-|fille. Et leur conscience en reste aus- 
eon. si tranquille que celle de l'enfant qui 


vient de naïtre. 
SEA : Autrefois, se servir à même le ma- 


ENCOURAGEZ NOS ANNONCEURS | gasin ou la manufacture où l'on tra- 


vaillait.. perdre son temps pendant 
les heures de labeur, était regardé 
qui | comme un vol. +1 
Aujourd'hui, on se dit: ‘La Compa- 
gnie est riche. D'ailleurs je ne suis 
pas payé pour la valeur de mon tra- 
vail”.…. Et l'on y pense plus. 
qui, ayant Autrefois les jeunes filles se croy- 
emendu la parole, la reçoivent avec |aient obligés à la modestie, Elles 
joie; mais comme ils n'ont point de | pensaient que la présence de Ja fem- 
racine, ls ne croient que pour un|me devait apporter partout un parfum 
temps, et au moment de la tentation | de respect. de pureté. Les vêtements 
ils se retirent. Ce qui. est tombé | devaient être aussi chastes que les 
ns les épines figure ceux qui ant | Coeurs. La plus petite liberté dans'la 
oc la parole, mais en qui elle | tenue était regardée comme particuJiè- 
ést ensuite étouffée par les soins, par | rement grave. 
les richesses et pur les plaisirs de Aujourd'hui 1l n'y a plus, dans le 
la vie, en sorte qu'ils ne portem point | Yétement, l'ombre d'une différence en- 
de fçuit. Enfin ce qui est tombé dans |tre la femme de mauvaise vie qui 
une bonne terre est l'image de ceux | s'habille de façon à surexciter les ins- 
qui, ayant écouté la parole avec. un/tincts mauvais de l'être passionné 
coeur bon et parfait, la conservent, | au’'est l'homme, — et la douce et pure 
jeune fille qui s'approche souvent de 
la Table Sainte. Et s'il se trouve des 
pi prètres au coeur apostolique pour se 
révolter devant cet étalage de la 
hair, pour crier leur indignation de- 
vant le spectacle de ces vierges chré- 


IL N'Y A PLUS DE PECHES 
0 tiennes vètues comme des prostituées 


Nous sommés loin du temps où nos| et en faisant inconsciemment l'oeu- 
bonnes mères, en faisant la prière du vre, — les douces ef pures jeunes fil- 
soir, s'arrêtaient lin instant pour l'exa- les répondent “que c'est la mode”, 
men de conscience, puis roprenaient “que les garçons n'ont qu'à ne pas re- 
en disant: “Me voici, Setgleur \ tout garder” Et, elles continuent, dans 
Couvert de confusion et ‘pénétré de une biemheureuse paix, leurs commu- 
douleur à ina vue de mes lautes. Je | ions fréquentes. 
viens les détester devant Vous, avec| Autrefois quand une femme allait à 
un vrai déplaisir d'avoir offensé un la plage, il eût éié pour elle de la 
Dieu si bon, si aimable, gi digne d'être | dernière malhonnéteté, si convena- 
aimé. | blement vêtue qu'elle ft, def 

Aujourd'hui personne ne pèche!… 1 !gner là où se trouvaient des 
. Aujourdh'ui on revét an 


— 


mais le démon ‘lent ensuite, 
enlève cette parole de leur coeur, de 
peur qu'en Us soient 
sauvés. Ce qui tombe sur un endroit 
pierreux représente ceux 


croyant ne 


LA TOURMENTE 
La tempête qui s'est élevée cette nuit se 
continue, rageuse, ce matin. Le vent du nord 
fait gémir les édifices les plus solides et rend la 


rustauds, des doux et des co- 
rière elle les pleurs d'un travailleur | léreux, des loyaux, des nobles et d'autres qui 
frustré de son salaire, d'un fournis-| manquent absolument de sincérité. H y en a 
galement qui font aimer l'autorité tout en 
sachant la faire respecter, comme on en voit 
qui la font détester et invitent plutôt à la 


Est-ce que le Bolchévisme qui fait actuelle- 
que la fortune ne manquera pes de | ment la terreur de certaines nations ne serait 
pas né de l'abus de pouvoir? Un bon employé. 
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Je suis fort 


un long traÿe 


sante. 


Il y en‘a des 


qui défie toute décence, et pour faire 
face aux vagues, il faut absolument 
le secours d'un bras masculin. 


Autrefois 1es danses corps À corps 
entre personnes de différents sexes 
étaient regardées comme indécentes, 
— et les mamans qui les auraient 
permises dans leurs maisons, auraient 
craint de se voir refuser l'absolution. 

Aujourd'hui les mamans se font un 
devoir d'aller, dans les réunions 
fashionables, les clubs chics, jeter el- 
les-mêmes leurs innocentes jeunes fil- 
les dans les bras du premier venu. 

Autrefois les parents surveillaient 
attentivement les lectures et les amu- 
sements de leurs enfants. Ils croyaient 
de leur devoir de ne pas les laisser 
venir en contact avec la vie du mon- 
de, se3 intrigues, ses scandales, avant 
que leur intelligence fut parfaitement 
développée, leur conscience complète- 
ment formée. 

Aujourd’hui, comme s'ils étaient im- 
munisés contre le mal} les enfants 
peuvent à volonté assister aux séances 
les plus scabreuses des vues animées, 
lire à la maison, dans les grands jour- 
naux à sensation, les récits de tous 
les scandales du demi-monde, regar- 
der les gravures les plus licencieuses 
des magazines à la mode... Et leurs 
bons parents se sentent parfaitement 
en règle avec Dieu et les hommes. 

* * + 

Non, véritablement, il n'y a plus de 
péchés !… 

Le monde s'angélise!… 

Seulement... le Christ n'a pas enco- 
re désavoué son Evangile.…. 

Et les idées d'autrefois étaient les 
idées de l'Evangile. 

Et c'est sur l'Evangile que nous 8e- 
rons jugés pour. l'Eternité. 

J.M-E. OLIVIER, O.P. 


à 


LE CINEMA 


Au dix-septième siècle, on £s'alar- 
mait de l'influence du théâtre sur les 
moeurs, plus tard on s’effraya des ra- 
vages du roman licencieux; depuis un 
demi-siècle on voit avec stupeur la 
puissance corruptrice du journal à 
sensation; de nos jours ces instru- 


ments de perversion morale et imtel- 


lectuelle semblent dépassés par une 


machine plus pernicieuse encore, le 


cinéma. C'est, sans contredit, l'in- 


vention la mieux perfectionnée pour 


eugourdir l'intelligence de l'homme et 


pour énerver sa force de résistance à 


l'emportement des passions. 


Pour lire un journal, pour suivre la 


trame d'un roman ou d'une pièce de 
théâtre, 
activité d'esprit; au cinéma, il suffit 


de ne pas fermer les yeux et de se 


laisser faire. On èn sortira avec des 


sait généralement ce qu’il vaut. Si on lui refuse 
là juste rétribution due à ses services, n'a-t-il 
pas le droit de réclamer? Si on cherche con- 
sitamment à le prendre en faute, tâchant par 
ce moyen de le 
plus qu'on ne 
défendre des demandes réitérées d'une aug- 
mentation de salaire,-est-ce là de l'honnéteté, 
‘de l'équite? Et puis, si ce même employé 
montre les dents, dès qu'il s'aperçoil qu'on 
"exploite au profit d'un autre mofthsicompétent, 
et dont le travai partant est moins efficace, où 
porter le blàme d'abord? re 
La loi du travail, imposée justement par 
Dieu comme sanction du premier péché, n'est- 
elle pas assez pénible par elle-même, qu'il n'y 
faille semer le poison de l'amertume? Le 
subordonné,-homme ou femme,-a besoin au 
contraire de l'encouragement, du support et 
de la confiance de son maître, comme celui-ci 
doit s'attendre à tout le dévouement et la 
déférence de ses inférieurs. Lorsque ces con- 
ditions de paix faiblissent d'une part ou de 
l'autre, les malentendus deviennent 
bles, se généralisent, se communiquent et peu- 
vent même étre la raison première de la ruine 
complète d'une compagnie jusqu'alors floris- 


Voyez donc 
sérieures je me suis laissée entrainer, ne vou- 
lant me buorner pourtant qu'à exprimer mon 
contentement d'être à l'abri de la tourmente. 

J'ose espérer pourtant que la timide fil- 
lette, peu satisfaite de son sort, et qui pourrait 
me lire, püisera dans mon affectueuse sym- 
pathie une petite dose de consolation. 

J'engage par ailleurs celle qui n'a qu'à se 
féliciter de la bonté, de la courtoisie de ses 
bourgeois, à rester aussi longtemps que possi- 
ble à leur emploi. 


JACQUELINE des ERABLES. 
Février, 1922. 


EL CO OO 


il faut encore une certaine 


= ] 


s'adresse À ce qu'il à d'intérieur 
dans les appétits de l'homme. Les 
propriétaires n'ont qu'un but, attirer 
des spectateurs. Leur grand moyen, 
c'est d'offrir aux foules des scènes 
criminelles ou -immorales. Le bon 
cinéma qu'on veut propager risque 
fort de n'attirer pas grand monde, mé- 
me parmi les catholiques et les hon- 
nêtes gens: c'est ia sensation mau- 
vaise que l'on cherche, 

Chez nous, un comité de censure 
empêche la représentation des films 
scandaleux; mais il n'a pas réussi à 
[nous procurer des spectacles moraux, 
instructifs et de bon goût. Ce qui tri- 
omphe d'abord sur nos scènes, ce 
sont encore les spectacles suggestifs 
excitants, corrupteurs le plus possible. 
Ensuite, ce sont les drôleries insigni- 


serie qu'il ne mérite pas 
ui donne,-tactique pour se 


nes burlesques dont on s'amuse st fort 
au cinéma?. Ce sera un fait étrange 
dans l'histoire de l'esprit bumain que 
les réceptions triomphales faites À un 
Charlie Chaplin ou à d'autres bouf- 
fons analogues ‘dans le monde entier 
Contorsions ridicules, grimaces et jeux 
acrobates; ‘scènes invraisemblables, 
farces de Pierrot, voilà. ce que ces 
grands hommes offrent aux applaudis- 
sements de la démocratie. ‘Thèmes 
stupides, dit un écrivain français, y- 
ripéties ahurissantes et parfaitement 
absurdes, chansons et orchestres épi- 
leptiques, telle est la nourriture ordi- 
naire des esprits qui, devenus incapa 
bles de suivre les colonnes trop lentes 
du roman-feuilleton, trouvent tout 
juste asez de puissance pour déchif- 
frer les manchettes vibrantes du ta- 
bleau, et qui suivent avec des yeux 
fixes le déroulement fiévreux des ima- 
ges. On se demande avec effroi quels 
cerveaux et quelles imaginations des 
années de ce commerce avec l'écran 
.Jlaisseront à nos pauvres cinémanes."” 

Si les Français s'iuquiètent et craf- 
gnent de ne pas pouvoir résister À 
l'intoxieation du cinéma, si la flamme 
du génie latin menace de s'éteindre 
à son foyer principal sous le souffle 
grossier de l'esprit américain, com- 
ment notre pauvre petit peuple pour- 
ra-til résister, à la suggestion dépri- 
mante qu'il a constamment sous les 
yeux? Au sortir de l'usine et du bu- 
reau, comme délassement d'esprit, 
comme aliment pour le coeur, on a 
ces scènes de fade sensiblerie, de 
passion sensuelle ou de boufronnerie 
inintelligente. LA, rien pour nous, 
rien qui nous parle de nous, de notre 
histoire, de nos traditions, de nos 
aspirations, (le nos espérances, rien 
qui nous élève, nous encourage ou 
nous réjouisse sainement. Tout nous 
parle de l'énorme voisin qui nous en- 
vahit sans cesse et menace de nous 
absorber, tout l'exalte, tout nous invite 
à l’admirer et à le copier, même et 
surtout dans ses défauts. 

N'avons-nous donc tant lutté  jus- 
qu'ici contre les influences étrangères 


inévita- 


à quelles considérations 


nous devons vivre. C'est là que cou- 
vent ces passions violentes qui regor- 
gent aujourd'hui les villes américai- 
nes. 

L'atmosphère troublante, la demi- 
obscurité, les parfums, la musique, 
très souvent le contact de personnes 
qui sont loin d’être indifférentes, tout 
cela amollit le caractère, prédispose 
l'esprit à accepter toutes les doctrines 
et le coeur à suivre toutes les sug- 
gestions de la mauvaise nature. L'im- 
puissance à réfléchir et l'impuisance 
à vouloir sont les conséquences natu- 
rclles de la passion pour les vues cl- 
nématographiques. 


C'est là l'effet propre du cinéma, 


une salle de théâtre? 


Douleurs au foie 


Des douleurs sous les omo- 
plates veulent dire que le foie est 
malade. : 

D'autres symptômes sont: le 
mauvais teint, J'indigestion, la 
constipation, la bile et les maux 
de tête bilieux. 


Le meilleur moyen de stimuler 
le foie, c'est de faire usage des 
Pilules du Dr Chase pour le foic 
et le rein. Leur usage régulier 
apportera un soulagement perma- 
nent, mettra fin à tous les troubles 
du système digestif et purifira le 
sang. 

Mme Wm. Barten, Hanover, 
Ont., écrit: 


“Depuis quelque temps je souffrais 
du foie. J'avais au s une forte 
éouleur dont je ne pouvais pas me 
libérer. Quelqu'un me consellla de 
faire usage des Pilules du Dr Chase 
pour le Foie et le Rein. Je le fis 
et en obtint d'excellents résultats 
Cette douloureuse sensation au dos 
Sauncoun busacie. J'ai bencooup ds 

coup néficié. J'a ucœup de 
conlancs dans les PhHules du Dr 
Chase pour le Folie et le Rein. Je le 
fis ‘et en obtint d'excellents résul- 
tats. Cette douloureuse sensation au 
dos disparut et j'en ai de SI génés 
‘al au 


rale teascuuk bénéficié. 
ance dans les Pilules 


coup de con 
du Dr Chase ur le Foie et le Hein. 


Je les ai toujours à ma portées”. 


ment de ma 


bouffées de chaleur, 


conseils que j'ai 


Pilules du Dr Chase pour le }|  ChimiqueFranco-Américaine 
Foie et le Rein: ilule, Dr pu É 
dus. 25 vous La botte | Che: teen do Ana peine tee 
les Edmanson, 2 RS + à éloigner] 
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que pour abdiquer définitivement dans 
Nous qui étions 


Torturée par toutes 
au retour 


| soulagent rapidement toutes 


Arrivée à l'époque du retour 
de l'âge ma santé déclina et je| consultations tous les jours, 
ne pus plus m'occuper facile-| dimanche excepté, de 9 heu- 
Toutes|res du matin à 8 heures du 
sortes de douleurs me tortu-|soir, Vous pouvez où leur 
aient, tels que maux de tête, | écrire ou venir les voir si vous 
de reins, de jambes, troubles| désirez des conseils. Leurs 
d'estomac, étourdissements, 


Mais que faire pour résister au cou- 
ram? 

D'abord, écarter l'entance et la jeu- 
nesse.de ces scènes qui les énervent 
et les détraquent. A leur dernier con- 


grès de Hull, les ouvriers catholiques 


adoptérent une résolu pour de- 
mander au pouvernèement d'interdire 


l'entrée des cinémas aux enfants de . 


moins de seize ans, qu'ils sblent ac- 
compagnés ou non de leurs parents. 
Cela semble nécessaire, si nous 
voulons sauvegarder notre tempéra- 
ment religieux et national contre les 
influences d'une civilisation payenne, 
qui rejette toute religion et n'estime 
que les avantages matériels. 

En outré, que les adultes se gar- 
‘dent eux-mêmes contre les sugges- 
tions de la pellicule, N'aeceptons pas 
comme des héros ou des modèles de 


vie des gens qui ne méritent que no- 


tre mépris. Que l'esprit français gar- 

de chez nous ses droits de censure et 

son sourire vengeur. Sachons rire de 

ce qui est ridicule, mépriser ce qui 

est méprisable, siffler ce qui le mé- 

rite. 

Et que l'esprit chrétion se souvien- 
ne aussi de sa dignité, Qu'il exige le 
respect dû à l'âge, à ia vertu, aux ins. 


titutions fondamentales de la société, 


tout particulièrement à la sainteté al! 
mariage et à la fidélité conjugale, 
Mais ne nous faisons pas illusion: 

ce ne sont pas les rois de la scène 
«ctuelle qui nous donneront un cinému 
respectable, Lors de la visite au Ca- 
nada de la mission Fayolle, l'été der- 
nier, un journal de Québec, pourtant 
peu scrupuleux, disait que . le “plus 
grand service que la France puisse 
rendre actuellement au monde, c'est 
de lui offrir du rinéma, de la littéra- 
ture et des artistes de bon goût et de 
bonnes moeurs: c'est peut-être de là 
que nous viendra le salut. Au moins 
on y pense en France et on y travaille 
à créer le cinéma des honnêtes gens. 
Préparons-nous à l'accueillir, à favo- 
riser son succès seloh tonte l'étendue 
de nos ressources, ‘ 

—B.'P, de l'Immaculée-Conception. 


EEE | 

L'usage des Poudres de Miller 
“ontre les vers assure la santé aux 
enfants en tant que leurs maladies 
sont Causées par les attaques des 
vers. Une forte partie de la mor- 
talité chez les enfants est imputable 
aux vers. Ils sapent les forces de 
l'enfant de telle façon. qu'il est in- 
capable de cbntinuer la lutte pour la 
vie et succombe par faiblesse Ca 


remède prômet la santé et la donne. 


Dame nssist ler 
311, RUE VAUGHAN = Tréi, A4980 


L 


sortes de douleurs 


de l'âge, les Pilules Rouges 
Femmes Pâles et Faibles, 
ramènent à la santé 


prescrites, ont fortifié tout 
mon système et ont ramené 
ma santé. Les Pilules Rouges 
sont à recommander. Mme 
D. Gauthier, 260-est, rue 
Dwight, Holyoke, Mass. 

Les Pilules Rouges pour 
les Femmés Pâles et Faibles 
sont le véritable spécifique 
des maladies de la femme et 
toutes les femmes devraient 
les prendre tant sont grandes 
leurs vertus curatives. Elles 


les souffrances qui affligent la 


femme durant le cours de a 


vie. 
Nos médecins donnent des 


consultations sont gratuites. 


etc. Les Les Pilules Rouges sont en vente chez 


tous les marchands de remèdes, Nous 


au médecin de la Compagnie. les envoyons aussi par la poste, au Ca. ‘ 


nada et aux Etats-Unis, eur réception da 
prix, 50 sous la boite, ©. sai À 


NAN 


Fier 


. “saint Joseph. La lecture d'une lettre du R. Fr. L. Gareau nous |, cet instant solennel? Futil saisi | distingue de la bête par une âme spi: mag avons des 


Un toners 
À : F à 4 : L | NT ro ea 
nt Er a : | AU > É efétait 2 3 va sb 


#, 


“et dans ses sernions, il'en a rappelé le souvenir. . Au réfectoire, 
As dei Le D dde dessins Joseph. Un triduum de 


“prières a précédé le jour de culte. Ce triduum s'est ouvért par 

“une séance littéraire et musicale préparée parlées Juvénistes. | %% ee à | PR ru 
“Monsieur Lafontaine nous a récilé avec succes: ‘Sai:t Joseph| “j'espère que celles qui souffrent mesh as 556, RUE MAIN à Buremur À 2707 — | 
“ét l'Eucharistie’ “Puissance el protection de saint Joseph” a| ‘frein, àc dyspepsie et de débilité - TAN Un - 


“fait Fobjet d'une jotie lecture var Monsieur A. Car:n. Nos|- générale, prendront du “Fruits- 
“chantres se sont distingués dans le cantique canadien à saint | “**%”:. JEANNETTE LALONDE, 
“Joseph, par Monsieur l'abbé LeGuiastrennec." Pi rc 6 pour #50. Boite 
. | “Le dimanche, 22 janvier, le R. P. Directeur a fait le| * Cyes tes ninrctandé où expédié VO ES: ; 208 LRU Rene D 
“sermaon. Brièvement, mais avec une ardente conviction, il a | sans fräis pat is poste par Fruit-s-tives 


à. sé À mie dir ftimes à © RE 
taux réduits 


| DÉNTITE | 
+ 7 708, EDIFICE MecALLUM mice | 
“fait ressortir la puissance et la bonté de saint Joseph. Assise Dr LEON BENOIT \ [nee sta dome 


“sar ces deux bases, notre dévotion à saint Joseph se;1 solide, | ===pptenee L "7" MALADIES GENERALES" | | Tél F Fort Rouge 41 
“ét nous obtiendrons de [ui l'honnéteté, la franchise, la dis-|et nuit depuis cinquante mois ses ar- Büréâu temporaire à an résidence |445it Dies BL. LouiP. Moy, Ba é 
“tinetion et l'obéissance ; elle fera de nous des âmes de sacrifice, | Pè8es sanglants, le canon avait frap- : DUBUC & ROY 


Lure: de l'hostie, humbles et souples dans la main di tam, den Pt she sue eng ce FRAC à -AVOCATS ET NOTAIRNS : 
autorité. | SU + Ne rs The Strand Barber Shop 
“Puis, nous voici au matin du 23 janvier, à l'aurore de | vitement, suspendant ges pas, ses pro-| ces hoïimes, avec tous les peuples qui : nr 201 
“notré jour de culte, La méditation 'se fail sur suint Joseph. A |pos, ses flévreuses affaires, son inten- *| 428, RUE GARRY, WINNIPEG 
“six héurés et quart, le R. P. Directeur chante une grand messe | labeur, pour se recueillir en une | Yerainement intelligen hs à ro | CHAS HEROUX, Propriétaire 
PA ; ; .1, | prière unanime d'actions de grâces au | créé et tout réglé selon des lois subli-| 5 chäisés à votre service 
| solennelle en l'honneur du saint Epoux de Marie. A l'évangile, Dies donvenie pis 46 le Jet. mes, et qui continue de veiller sur son] . votre patronage seteté 
“ suggèté aux Juvénistes les intentions à recommander à Qu'avait pensé et ressenti M. Briand | oeuvre; qui croient que l'homme se| .. Téléphone AB470 


-205 ao. "SOMERSET, WINNIPRG CRE 


SAINTÉ ROSE DU LAC, MAN, 


venant 
“intéresse vivement.” par ce spectacle d'un -grand peuple | rituelle et immortelle, pouvant recou- commande, Tous les Dix. a 
“Dans notre chapelle, tout nous invite à la prière: le|üont les 80 millions d'âmes ne for de UN JR MIEL PUR À VENDRE 
“décor, le chant, l'attitude respectueuse des assistants. Les |®%ent plus qu'une seule âme? Butill qui croient, enfin, en une jus-| 
“fronts sont courbés devant l'autel couvert de fleurs et dé RE NT 


DR J.-J. TRUDEL 


Û ? tice suprême où les innombrables in- . ; L 
“lampes; les coeurs prient, les dmes s'élèvent au ciel, et im- sat Pr Fee Ce TP +. ON juutions de ce monde séront corrigées, eus ia pages] nr. presse, pes + 
“plorent avec confiance la protection du saint Patriarche.” Et voici maintenant qu'une réunion | °® chacun sera jugé selon ses respon- |. drréasiins: aie à merde de PU QU sese 6 BERNIER - 
“Tout le long du jour, des groupes de sept Juvénistes se|e personnages éminents venus de ns “Mu dir ds ni EME Bureau: 702, Edifice Great Wèst Per. AVOCATS——NOTAIRES 
“succèdent devant la statue de saint Joseph. Nos chers enfants |"°% les pays du monde ciyiléé, il nous une élite intéllec- VERRE ARE ARE 2 RENE manent—356, rue Main, Winnipeg Timermee 
“prient: ils prient constamment et avec ferveur. D'une âme sim- sy age Pr aq ere a We Towers : A-A. Prud'homme Téléphone A 7249 


grandes nations officiellement repré. | tuelle et morale si transcondante qu'et- |" nr. BA. 
“ple et naive, ils adressent “au Bon Saint” leurs louanges les | ssntées s'incline respectueusement de. | le écrase tous ces hommes et qu'elle toba et Ontario 


“plus parfaites. Lis le prient pour notre Saint Père lé Pape, que | vant ce Dieu qui pourtant n'existe pas, | *it raison contre Ia voix unanime des | Ponts Dubuo | Henri Lacerts : nn) 
“la mort vient de terrasser, ils lui recommandent les multiples |à ce qu'assure l'ilustre M. Homais! er ss pe Lance NE de Towers & Prud'homme Bt-Bouiface Fons si ques Dr LD. COLLIN . 
“intentions de notre vénéré Père Général, celles de notre cher | ‘Décidément, s'est dit notre Pre AVOCATS RP NOTA FE 


e Mol, Briand d'être les plus éclairés et les meil- DUBUC & LACERTE : pre A age 

“Père Provincial, comme celles d2 tous les membres de notre. Re bendiés ü pou m leurs, de quel droit voulons-nous 1m-| 242 7 0 P L'abaé sa ivocire R Des hôpitaux de Paris 

“Institut.” Ê “Iaicité”, me volcl, en garçon bien sa-lP0ser par des dis intangibles et 01 7 3h. Arai id f 
disant sacrées, par des exclusions et Jüi 1. 


“A: 1h:30, la Communauté se réunit à la chapelle pour | 2, faisant la prière. Bureau, 701, 702, 708 et 704, EDIFICE Main 1729 
“aire une visite solennelle à saint Joseph. Le Père Directeur| “Et cependant, si à mon retour, a ge range Le idéal gra JeLS7ageurs, vones à Pagènce où Fôn spé ane INVESTMENT 7 APT TR: URGIS 
“rappelle les intentions du matin. H récite les sept Douleurs |1*PPrends qu'une pauvre petite ‘Instk ou dé : à set? : es TR 9 écho ’ sAUsR ché. AS 
“et Allégrasses de saint Joseph. Supérieurs, confrères, parents, percale. > Mig a es pire lei abs ditet avec la prière, les billets pour fa neue cms PR RS RE EU ——— =. - À 
“amis, Juvénistes, personne n'est oublié dans les prières com-|quei assiste, je devrai la révoquer | 'éfiexions de M, Viviani, |: : M.-E. SABOURIN pra DE MFIE LS 
“mutes faites en ce moment. Le chant d'un cantique termine |surlechamp pour éviter une terrible] Alors, ses yeux croisèrent ceux dé |, à jauge. Envois d'argent das N. PIROTTON ‘ AT 

: , . tr | .| M. Briand, et, pour une fois, les deux tous les pays. Assurances. | DENTISTÉ Pr 
“priéres communes faites en ce moment. Le chant d'un canti-|Wterpellation de MM. Herriot et Ca er res Diet 6e ver dpti MONUMENTS FUNÉRAIRES ay af 
«“ 1 vist d t d'h , chin, ou des FF... sénateurs Doumer- | UBUres 8e rent sans d 549, rue Snint-. if, Statues de tout genre SUITE 8, EDIFICE LAN ÿ fat 
que L e cette te d'un quar eure. des & Du À ( | ; CYR. Et #1 gd d # 
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“Enfin, le salüt du Très Saint-Sacrement ei la consécra-| 1} quelle catastrophe si, demain | Éd: Eagsinges en perles s1 À pe MARION, NOR 1 
» A . . . QE —  ""Û ""Ûî Se , rus Dubuc, Saint-Bonifacs DOCFAUR PARLES FRANCAIS w 

“tion à saënt Joseph terminent la pieuse journée avec. les |profitant de mon absence, M. Bonne-| Après dix années d'asthme, le re- : j 


| Heures de bureau: 
“dernières lueurs du jour montent dans le ciel les dernières | way allait convoquer un aumôner pour | mède du docteur J. D. Ketoss contre! BOULANGERIE BELGE | #01 em—3 à 530 pa 148 9, 
“prières de nos coeurs. Nombreuses et ferventes, elles montent gp dr wr ie aus l'asthme s'est montré le mer _. JA. Maoghee ï Le. Couneei: du: 
“jusqu'aux pieds de saint Joseph, emportées par les notes! ir "| apable de soulager un patient. Ce Boniface, Man. — Tél. N 1651 is. 


n'est qu'un cas entre plusieurs. - Il Essayez notre in et vous seres COUNSELL & MACPHEE 


FAP: ÿ 
“douces el joyeuses des chants sacrés exécutés par nos bien-| «Quel scandale si la magistrature | n'y a done pas à s'étonner que ce Davattion de" aus tté DB. JONZAS 
“aimés enfänts.” trançaise, reprenant une tradition | remède ait acquis une telle renommée. | Maisons de Là campagne et communau- ASSURANCES ET c 
su... Q saiñt Joseph, prie: pour vos enfants de la turre! Voyez | maintes fois séculaire, décidait d'mau-|H a gagné sa répütation par le fait Rxpédition rapide et régulière de tous genres 
“leurs nombreuses misères. Intercédez pour eux auprès de|®"*° l'année judiciaire par la “messe | qu'il n’a jamais cessé d’être efficace. | EDIFICE McGRÉEVY 


du Saint-Esprit”! I la maintfent aujourd'hui en faisant 288 Ave Portage Winnipeg, Man 


“Dieu. Exaiücez leurs ardentes prières. En retour, faites de- vEX, à Fouillydes-Oies, quel tipage | ce qu'il a toujours fait. 
“’scendre sur eux l'abondance des grâces et des bénédictions de | sy café du Progrès, si le maire s'avt- 


Dr sait de faire venir le vire de a | Dons autos usagés | CN no nl 
SAINT JOSEPH, SOUTIEN DES FAMILLES, roisse pour demander à l'Exprit-Saint oO DES 1F $ Fsidp. de mupports HOTEL FRONTEN Pr 
PRIEZ POUR NOUS! A Pris. d'occhil | Man, | PTT RONTENAO, 
. Maison Saint-Joseph, “quelle tempête dans la preéée r& rix | Dr. J. A. SEGUIN ve er -phtge : 
Otterburne, Man.  |dico-socialiste! Quelle sécousée pout |’ | Ve Le sl NH Mig Mi. Bien js. Ÿ j 
ps POLE MS ee ne] Eten mens || ea [mms es 
les éonssëments de toutés les miâres tr me ébuéé Lo bdièle Cbdté do | la doi 101, RUE NO 
ja : ù Jean Tarino, pr 


M. Briand en FEES 
prière 


tête de notre éminent président du 
Conseil. 


Evidemment, 1] se leva, comme tout 
le monde. Mais quelle attitude prit-1l? 


Le 


k 
! 
il 


: 


eut prononéé ces paroles, tous les 4s- | Füt-ce celle du parpaillot qui, invité er 1: ds 

sittädts se levèrent_ et, dans un reli | däns une de nos gran dès famillés chré- si pés ün - ge ee demarage 
aieux silence, le pusteur de is Maison |tiennes, se tient gauche et gêné, re \ où plus des | Coin Téohé ot. 1 Norwood, Man. 
Bladohe récit’ li prièrés pour spbé:| garde ses ongles, dé pince lo nez, rec: Lars nu ble: > fi : 
let les bénédiétiôns de Diéu sur les tie son noeud de eravate, pendant |. Anse ci vatre RAR 
travaux dé l'auguste assemblée. atié le père ou le bifjamiin du foyer i du pli lugess VA Eee 


rêcite lé “Benédièlte"? 
Où bien, en hote qui sait son |: 
a | monde, prit-il un air penché recueilli, 
… | pieusement méditatit? 

|] C'est ainsi que ju l'aurais vu, éans 
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R. Trüdeau, P. L'Heureux et R. Bé-| Mlle Sylvie Pattyn, 
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seront satisfaits, puisqu'il y aura us 


Rappelez-vous bien de la date, ‘eudi, 
23 février à l'Edifice London, 430 rue 


chance cette belle journée s'est close | Main, Venezy tous, car plus, on est 


fort heureusement, 
Pspérons que cette fête, par 


chemin de la vertu et du devoir, . 
JUVENIS. 


ge 


PARTIE SPECIALE DE DIMANCHE 
DERNIER AU PROFIT DE LA S 
VINCENT DE PAUL 


Oh! quel succès et quel plaisir, 


La dernière partie de la ligue | cette partie de dimanche! Que c'est 
“Senior” du Collège a mis aux prises | donc beau quand tout marche bien 


la Philosophie et 1'Etoile.” 


jusqu'à la fin. exclusivement.  Es- 


pérons que cet adverbe . du diable | cart 


Qui l'eût | comme ça. . 
cru? , Les Etoiles furent supérieures D'abord, voici les noms 


des ga- 
Damés: premier prix de 
(Plaquette artistique offerte 


hautera lors de_la prochaine rencon-| par M. E. Letienne) gagné par Mme 


tre. 


Prosper Gevaert, Deuxième prix (Un 


Le trayail de,ls seconde. semaine | jambon offert par M. Noé Rodrique) 
de février, au cours français, donne | gagné par Mlle A. Bergeron. Troisième 


résultats suivants: Philosophie, 


prix (une statue de 16 pouces offerte 


Cardin, A. Décosse; Rhétorique, B.| par la Maison Vanpoulle) gagné par 


qui a détaillé 


langer: Versification, Latin, A. Lemay | avêéc Mme Ovide Bellavance. Qua- 


et L. Tassé; Méthode, Thème, B. 


trième prix (Une caisse de pommes, 


Goulet; Eléments Latins, A. Latin, L. | offerte par -M. Jean Hossay) gagné 


Bi'beau; Eléments Latins B. Français, 

” M. Dugal; Préparatoire français 1, 

Arithmétique, KE. Bouchard; 

merce 1, Orthographe, M. Lavigne, 
| + + + 


On discute au long et au large ces | Renaud. 


par Mme Ed. Bélanger qui a détaiHé 
avec Mesdames H. Bellefeuille, E. 


Com- | Boismenu, J. Gentle, Geo. Levesque’ 


S. Paul; Ant. RémiMard; Emma Tru- 
deau et Mlle R. Philippon et Goorgine 
Cinquième prix  (%2.00) 


jours+i divorses questions économi-| offert par M. Rôbitaille gagné par 
ques, et aucune n'a plus d'importance | Mme J, E. Ritchot qui a détaillé avec 


et d'envergure que. la division du 
travall. ÿ , 


Ne tournez pas la page s'il yous | Bruneteau; 


Mesdames Jacques Beaucage, D. E. 
Vidt; ‘et MhHes G. Beeucage; CG. 
Kittson; A. et F#. Nor- 


plaît car je n'ai pas du tout l'inten- | mandeau Rôse Renaud; G. Senez et 
tion de vous imposer un tralté d'é- | L. Tremblay. 


conomie politique, Je veux simple- 
ment vous raconter comment les col- 
légiegs nettoient leur patinoire. 
Mais, me demanderiez-vous, qu'est- 
ce que Ia divisiou du travail vient 
fatre dans le nettoyage de 


patinoire. Patience, c'est ce que nous | M. Sam Geurs, 


allons vous démontrer, Q.E.D. Jeudi 


il y à deux semaines, il y avait un |deau et 


Hommes.—Premier prix de cartes 
(60 livres de sucre) gagné por M. J 
Nolin, qui a détaillé avec MM.A 
Desautels; E. Guilbeault et A. Nor 
mandeau., Deuxième prix (Un jam 


votre | bon, offert par M. André) gagné par 


qui a détaillé ave: 
Mme. Foster, J. Housie, E. Norman 
J. Tremblay. Troisième 


beau petit amas de neige sur votre | prix ($3.00 offert par le Dr. Lauren 


perron et votre trottoir. 
dépensé beaucoup d'énergie 
l'enlever. 


Maintenant imaginez-vous ce que | Ritchot; 


nous collégiens devions nettoyer 


bien entendu, nous n'avions pas de | Quatrième prix 
Mais ca c'est fait dans le | pommes, donnée par M. T. Peiletier) 


chevaux! 
ps de le dire, grâce à la division 


| du travail. 


’ 


D'abord tous se mettent à déblayer | Charbonneau. 


les gros tas de neige avec les pelles, 


Vous avez | deau) gagné par M. Urgel Rémillard 
pour | qui a détaillé avec Mme J. C. Four 


nier. E. Montcalm; R. Pinvidic; J. E 


J. N. Senez; A. Toupin 
et Emile Trudeau et E. Vaillancourt 
(Une “oaisse- de 


gagné par M. J. W. Normandeau qui 
a détaillé avec MM. J. Benoit, Chs 
E. Chénier, W. Hen 
derson, Jos. Robitaïlle, J. W. Roy; J 


et si ça revole! puis une douzaine de | A. Savigne; F, St. Germain; W. Tru 


nos Hercules  s'attellent 


grattair, visent une tranche de neige | Vermander. 


et v'lan! le vieux grattoir avec moult 
grincements et protestations, vous en- 


au gros |deau, M. Turgeou; W. Turgeon et A 


Cinquième prix (une 
boite de cigares offerte par Lavoie et 
Cie) gagnée par M. L. Huot, qui 2 


tasse dans sa marche irrésistible un | détaillé avec MM. F. X.. Bellefleur; 


banc de rieige capable d'engloutir un | Ad. Chénier; A. Desroches; 


homme, mais qui disparalt aussitêt 
sous les attaques vigoureuses des 
déblayeurs. 


H. Gi 
rouard; C. Lefrenière; G. 'aiig; O 
Laänoue; V. Leboeuf; Alb. Michon; A 


De chaque côte de la Moreau; Alex Pageot; O. Provencher 


patinoire les pelletées de neige volti |A. Trudeau et A. Voyer, 


Ca et 
sur un 


gent en cadence dans l'air. 
ià une pluie blanche s'abat 


Prix de consolation pour dame 
(50) gagné par Mle Alva Rheault 


élève qui rit: c'est une bataille ami-| qui a détaillé avec Mlle G. Rheault 


cale; ailleurs, des acrobates irrépres- 
sibles exéeutent des pirouettes aéri- 


flocons blancs. Mais ce n'est 


9 Q 
Centre les engelures.—Les engelures 


Prix de consolation pour Messieurs 


(une grosse boite de cigarettes, don | dans ces cas Monsieur Labelle 
eunes et s'affaissent sur l'édredon des | née par M. Léo Pirson) gagnée par|mème en avait la 
que |-M. J. E Turenne. 


Deuxième prix de rafle (uñe corde 
de bois, donnée par Toupin Hince e: 
Rodrigue) gagnée par M. W. Roy qui 


provignnent d'une trop longue exposi:|a détaillé avec Mme. J. A Marion. 
tion au froid êt à des vents glacés | Mlle HB Bellavance et MM. G. et W. 
Dans le traitement de | Levêque. 


s l'hiver. 
; pareils cas, l'Huile Eclectrique du 
docteur Thomas ‘est un excellent | bois bonnée par M. J. 


Premier prix de râfle (une corde de 
À. Cusson) 


chaitement, ar il met fin à l'infamma- gsgné par M. A. Toupin qui a ilétaillé 


tiou ét supprime js douleur, 


L'action ! avec Mme. 
de l'huile est prompte et son emploi | Pambrun. 


de :St-G 
mes à dico Rent 


| 
| 
| 


fe. Lors M, Lemes de ” 


à 


ë 


_ FORESTIERS 


par Mme Eugène Boismenu $2.00; 19 
parties sur 24, et monsieur E. Martel 
$2.00, 17 parties sur 24. |, 

Le prix de consolation (50.) a été 
gagné par Mlle H. Bruusteau, qui a 
détaillé avec Mesdames |A. Bédard, 
Edna Joyal, Albert Turgeon et Mon- 
sieur J. Nolin. 

Le prix de la Rafle ($2.50) a été 


remporté par Monsieur John Moras:. |: 


2 0-2 — - —— 


se UNION CANADIENNE 


Jeudi dernier, le 2 février, avait 
lieu dans les salles de l'Union Ca- 
nadienne, une soirée concert, pre- 
mière d'une série qui se continue- 
ra toute ja saison d'hiver. 

Le succès a été des plus com- 
vles, si notre jugement doit se ha- 
ser sur les remarques faites par les 
personnes qui ont assisté à cette 
nauguration. -Les dames ont ré- 
pondu à notre invitation au-delà 
le nos espérances, aussi il nous 


fait plaisir de leur adresser le plus. 


cordial remerciement . Les 
messieurs, par contre étaient plus 
rares. Il est vrai qu'ils avaient pour 
excuse ce soir là une partie de hoc- 
key très importante, entre nos jeu- 
nes Canadiens de la ligue junior 
et les Falcons de Winnipeg, nous ne 
pouvons blâmer ceux qui ont choisi 
d'aller prêter leur support moral à 
nos athlètes à cette occasion, d'au- 
tant plus que amos joueurs ont seu 
reconnaître cet encouragement en 
infligeant une  défzite à leurs ad- 
versaires et cela après une lutte des 
plus acharnés, si nous en jugeons par 
les points qui étaient de 4 à 5. 

Nous regrettons cette | coincidence 
malheureuse, et nog verrons À ne 
pas le répéter dans l'avenir. Ce sera 
d'ailleurs à notre avantage récipro- 
que, puisque nous aurons deux  oc- 
casions de nous récréer, au lieu d'une. 
. Je disais que les hommes et jeu- 
ues gens étaient en grande minorité 
à anotre réunion de jeudi, mais un 
fait remarquable, c'est que pas un 
seu! n'a fait entendre le moindre re- 
proche sur la façon dont il avait 6té 
traité par la majorité, au contraire 
tout le monde semblait très heureux 
de la situation qui jeur était faite, et 
personnellement je n’ai qu'une crainte 
à exprimer, c'est que probablement 
à la prochaine soirée, nous serons 
obligés d'intervertir les rôles, et 
pourtant Mesdames et Mesdemoiselles, 
vous sayez que nous n'en serons pas 
seuls responsables, 11 y aurait bien 
un moyen d'empêcher ce changement, 
ce serait de venir encore plus nom- 
breuses le quinze février prochain, 
en y amenant vos amies, 

Le programme de notre première 
soirée a commencé par une série de 
partie de whist, suivi d'un morceau 
de piaio par Melle B. Bernier. Le 
Voyage à travers le Canada a été 
des plus intéressants Monsieur La- 
belle nous donnait une wcourte ex- 
plication des différents lieux que 
1ous visitions, excepté à cinq ou six 
»ccasions ou le mécanicien “expert” 
qui conduisait la machine, nous faisait 
faire des “loop the loop” fantastiques, 
lui 
parole coypée 
\près le voyage nous sommes reve 
‘us dans nos salles pour assister à 
‘a continuation du programme. Mellé 
E. Brault a su nous charmer par deux 
jolies chansons, elle était accom- 
pagnée au plano par Melle J. Bérubé. 
Madame Ste Marie nous accorda aussi 
le plaisir de l'entendre dans une 
chanson, Mme Dugal f'accompagnait 
au piano. M. J.C. d'Auteuil nous 


Normandeau et J. A.| donna deux déclamations. Pendant le 


goûter qui fut servi après le concert 


|‘Le Baiser” et la deuxième “Dane le! dames fut gagré par Mme J, Robi-| une semaine je pus m'asseoir à 


k 


El 


F 
; 
a 
E 


êtes invités, pour notre 
soirée, mercredi le 15 février. 
avec vos amis ou amies et vous ne 
le regretterez pas, Mérci.à l'avance, 
C. RUETTE. 
*- + 


NOS CANADIENS A STPIERRE 


“soir nous * 


eut do l'excitation, du plaisir, 
aventures et c'était là d'abord ce qui 
nous-amenait à St-Pierre, Cette pur- 
tie n'ayant de conséquence sérieuse 
pour aucune équipe; c'était un match 
d'amis. Nous àävons de même 
joué ferme; l'équipe de St-Pierre plus 
ferme encore, Voilà ‘à Toutefois 
poux ne pas se rendre “üupables d'in- 
justice envers nous-mêtmes, il convient 
de mentionner que notre garden de 
buts ordinaire , resta là-bas, ayant 
manqué son train. Tant pis, 
x © #7 

Il y avait Tit-Mé, il y avait “Tough,” 
fl y avait Léopold, il y avait Tonio, il 
y avait Lolo, H y avait Théo, il y 
avait Jack, 41 y avait John, ma foi, 
nous étions huit. 

Tit-Mé est gardien de buts. Vous 
be le saviez pas, n’est-<e-pas, Affaire 
de famille, quoi; il est le frère de 
l’autre. 

A) Le Ex] Le1 

Bon garçon que cé Léopold. Oui, 
mais pas très fort. 

k + * 
+ Patch est posant, Tough l'est pres- 
qu'autant, Lolo, beaucoup moins. 

% + 5 

Demandez à Léo l'effet des plombs 
sur un joueur. 

+ * * 

Noel est vif et prompt, nous dit, 
Tit-Rouge. 

TitJules y était-il lors de la ré- 
bellion êt du caucus? Nous an’avons 
pu le savoir. Léopold. chantet-il? 
Autre mystère. 


J” * + > 

Dépenses garanties et surtout 
payées, réception des plus cordiales. 
Merci aux gars de St-Pierre. ls 
savent faire les choses et les Cana- 
diens s'ea souviendront. 

En est-il fait des Canadiens dans 
la ligue Junjor de Winnipeg? Cette 
question nous fut posée souvent pen- 
dant cette semaine, nous répondons: 
Ah! bien non par exetmple, il y a 
encore chance de gagner et tant que 
chance de gagner il y aura, le Bleu 
Blanc Rouge luttera. Vous n'oubliez 
pas que l'équipe arrivant second dans 
cette ligue devra disputer le cham- 
pionnat avec l'équipe prenant Ja 
première place. Or, au moment pù 
ces lignes iront sous presse, nous 
œcupons la seconde place. J1 ne faut 
pas être trop confiants, tout comme 
il ne sert de rien de désespérer avant 
que la fin soit bel et bien . arrivée. 
Partiquons ferme, jouons l'ensemble 
et nous l’'ermporterons. L 

UN AMI DU CANADIEN. 


# + # 
UNION CANADIENNE®. 


Partie de cartes 


L'Union Canadienne donnera mer- 
credi soir, le 15 février, sa deuxième 
partie de cartes. Le programma à ce 
qu'on nous dit sera des plus attra- 
yants, Les membres de l'Union et 
leurs amis sont cordialement invités. 


{ 
+ + + 


Les gens sont surpris, — “J'avais 
été maladé tont l'hiver dermier. Ecrit 
Mme C-E. Hagstrom, de Milleton, 
Bank." Je passai quelque temps dans 


: [générale on-s'est prononcé en 


armee caddie 


À la dernière 


faveur de l'affiliation à une 
société provinciale et le re- 
crutement de membres -selon 
la constitution de cette nouvelle 
organisation commencera sous 
peu. 


CONCOURS 


Toute société qui se respecte 
doit avoir son blason. -Il s'agit 
d'en trouver un pour la société 
Saint-Jean-Baptiste du Mani- 
toba. La secrétaire Marius 
Benoist, Casier postal no 9, 
Saint-Boniface, recevra. des 
s ns. de tous ceux qui 


voudront les lui faire parvenir |- 


sous forme de croquis colorié, 
La devise étant: Notre Langue, 
Notre Religion, Nos Droits, le 
blason devra au moins sug- 


gérer ces trois principes, tout | 


| Noms des candidats 


en restant le plus simple pos- 
sible. 


Si un des croqn is soumis at 
accepté comme blason de la 
Société, celle-ci s'engage à le 


faire éxécutér en peinture avec ||] 


légende expliquant que tel 
blason a été imaginé par. et 


accepté par la Société comme || 
blason officiel, et de donner || 


cette peinture à l’auteur. 

Des juges seront choisis 
prochainement. Nous publie- 
rons leurs noms dans la 


chaine. 

On est prié de signer les 
croquis d’un pseudonyme et 
de nous envoyer sous en- 
veloppe séparée une lettre 
contenant le pseudonyme le 


nom l’adresse du concurrent. 
à 20 + 2— 
AVIS 


. ; 
RECENSEMENT DE LA CLASSE 
1922. 


Î 
Les jeunes français nés en 1902 ou 


invités à se mettre immédiatement 
en rapport avec le Consulat Général 


ment de la classe 1922. 
Par ordre, 
J. H. BOURGOUIN, 
Agent Consulaire de France. 


A — 


L'ARMEE FRANCAISE 


M. Poincaré considère le service de 
18 mois comme une étape vers 
celui de 12 mois. 


| militaire, 
déclara que le gouvernement cos- 


aujourd'hui devant 
des finances et de l'armée de la 


Chambre ses vies sur le nouvelle loi ||] 
Le président du Conseil || 


sidérait le service de dix-huit mois ||} 


comme une étape vers une réduction 
à douze mois. 
“Les événements, déclara M. Poin- 


caré, obligent la France à être une |} 


puissance militaire mais non mili- 
tariste.” 

Ï1 insista sur l'importance qu'il atta- 
Cchait à ne pas augmenter les charges 
du pays, Le gouvernement fera tous 
ses efforts pour que le budget de la 
guerre de 1922 ne soit pas augmenté 
en 1928. Il considère que la question 
des allocations aux familles qui oùt 
plusieurs enfants sous les drapeaux 
est-d'une haute importance sociale et 
morale, mais il ne voit pas pourquoi 


Liberté de la semaine. pro-|| 


omis des classes précédentes sont ||} 


de France, à Montréal, en vue de leur || 
inscriptibn sur le tableau de recense- ||] 


‘Paris, 8—M. Poincaré a exposé | 
les commissions || 


LE SENATEUR R. LEVY CON- 
DAMNE LA JOURNEE DE 8 
HEURES 


| Des applications, pour remplir. ln 


Elle fut un facteur de l'augmentation 


Levy a publié dans la Revue des . 


Deux Mondes un article dans lequeli St. Adolphe 11 février 1922... 


| 

| Mme J.-J. Kelieher, 165 Marion Winnipeg 
HO Melle Mamie Fanning, 1718 

- Michael M. MeNoive, 37 8t. : 


donner eee 


Laurin, Pinewood, Ont, un 
nt-Boniface 


J-B. Saive, 438 Saint-Jean-Baptiste, 
F,. Desmarais, Dufresene, Man. 
Mme Louis Alary, LacPelletier, Sask, 
Mme R.-F, Oakes, Westaskiwin, Alta. 
Bernard P. McEleney, Spruce Grove, Alta... 
Mme Aïiphonse Pepin, Laurier, Man. G 
Thomas Cofferty, 539 Banning St, Winnipeg 
- Jos. Bélanger, 1863 Cornwall, Regina 
Clara Fuchs, Dodsland, Sask. … 
Melle Rosalie O’Meara, 198 Chestnut, Winnipeg 
David Turcotte, Y. , Sask. 
George Tarling, Fort Willlam, Ont. 
K. Panaschuk, Portage la Prairie, Man. 
S.-J. Grajczyk, Moose Jaw, Sask. 


DS 


ue ermereenenmeee 


J.P. Kennedy, Radvilie, Sask. 
Vincent Jankowsky, Avonieau, Sask, 
Louis A 1, nt-Laurent, Man. 
Nora M. gley, Kenora, Ont, 
Abbé Oct. Fucher, ge Aaron Sask. 
Melle B; Levesque, Vassar, 
Thérèse-Evangéline Hélie, 79 
David M. Géary, Saskatoon, Sask, 
M. Cleary, Ste. 2, Bell Bik., Saskatoon 
Melle Marie gag 7 Sask. 
Melle Blanche Dufault, 133,2 Marien, Norwoôd 
Mme L. Chênier, 115 Richot St-Boniface, Man, 
Melle Margaret Sweeney, 302 Horace, Norwood 
Wm. James Ryan, 69 Dagmar, Winnipeg 
Mme Alvina 92 Berry, Norwood pou 
Mme Leo Egan, Bannatyne, Winnipeg 
Martha M. Percy, Ste. 15, Waller BIk., Norwood 
E. Dwyer, 8.M.8.C., 233 Carlton, Winnipeg 
Wm. McDougall, Lorette, Man. 
Paul Robin, Fort Frances, Ont. 
_—… re 9 nn eng He mg 

. W. Watson, ngerso nnipeg 
Albéric Gauthier, Ste-Agathe, Ma L 

re, Ste-Anne 
Man. 


SGEN. LENS 


Auguste Desrosie 

Andre Colbe, St Leon, 

Melle Marguerite Balez, Haywood, 
Alfred Colliard, Duncan, Vancouver Is, B.C. 
Alex Turcotte, Alta. 

Mme J. Ready, 824 Col Winn 

Mme, James Rooney, Saskatoon, 

Michael 4 Maloney, Medicine Hat, Alta. 
Mme J. T. Roy, Lampman, Sask. 
Mme Fred Oakes, Vermilion, Alta, : 
Mme Mary Chudieigh, Foremost, Alta. 


| . Mme John MecGrath, Druid, Sask, M'A 
George Roth ÿr., Nemiékam, Alta, 0... uns 

Charles Ulrich, Leipzig, Sask, 

Mary E. Gross, Hodgeville, Sask. 

d. F. Venabies, Prince, Rupert, BC. 

Albert Desagnés, La Salle, Man. 

Melle‘ Anna Beaupré, Dunrea, Man. 

T. J. Kolieher, 599 McMillan Ave,, Winnipeg 

Melle Germaine Gauthier, Lac du Bonnet 


A. H. Meunier, Ste, 30, Provencher Bik., St-Boniface 
Mme Origene Roy, 95 Lixton Ave., Winnipeg 


James 


Peter Robertson, 
| . Charles Deviin, 


: Mme HE. Noel, St Eustache, Man. k s ; 
Abbé Alex d'Eschambeault, Ste-Rose du! Lac, Man. 


Victoria, St-Boniface 


DE 


Melle Cecile Giroux, Grouard, Alta, 


D 3 


ht 


| 


Etlard Kilieen, 1875 Portage Ave., StJames —  , 


Ë 


iii 
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és 
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Prix 


fé 


Le à À 
RERRT 


VOTE TRIPLE 


ca NOUS dASANTIISONS qué ceci. 
# dE edf di moitléitre ôfrré spéciale de: tout 
À 54 le concours. Elle ne sera pas répétée ét 
M il n'en séra pas fait de pareille: Ceci 
A veut dre un vote triple pour chaque 
br ro 9 qui nous sera apporté. 
vette offre, il yen Aura une autre, 

inais de fakiéoup inférieure à celle-ët. 
Peofites de eelle-ci fant qu 'èle durera. 


Fr td 


AN PSN ANS né AU APCE 
rantir aux candidats des petits centres qu'ils seront pleinement récom- 
Pènsés de leurs "eNôrts, nôuë Sénnons cét hüto: “Ford” Touriste comme 
É proc spécial au cénardnt d'uné yille dé moins. de cing/milié de population : 
— ge ou de ja campagne qui aura obtenu le plus de votes à tà fin du concours. 


Bi un tel. candidéf gagnäit le pfemiér prix ou le deuxième prix, le 
“Chatmers” ou té “Maxwell”, ce “Ford Touriste sera dotné au candidat 
rvesl arrivé en second. 


7 tés candidats danè jeé viliéé de plus de 5,000 de fopulätion ne sont 
pas éligibles pour.ce prix non: plus que ceux qui. se trouven: dans un 
réyon de 15 milles de Winnipeg. 

Acheté de la Dominion Motor Car Co. Ltd. concessionnaires des 
Ford. ÆExhibé aux salles au céins des fûes Fért et Graham. 


… M PAS TROP TARD POUR EN ÊTRE 


1”. Si.vous n'êtes pas déjà én candidat, SOYEZEN ÜN MAINTENANT. 

Peu de travail a été fait jusqu'ici et l'offre du vote triple permettr4 

fâcilement au candidat. de reprenüre le terrain perdu. ÜDécoupez les 

ééupons ci-des sous. et envoyés-lés au Gérant du Corfévurs, la: “Liberte”, 

°: 619, avenue MeDermot, Wihnipeg. M Verrh à vous faire parvenir des 
s livrets de blancs d'ubonnement ét des: rénselgiemenits Qui. vous seront 
à tres utiles... Ce contours vous offré la: plus bélle: chänos de votre vie, 
ë — profitez-en, 


Blanc de nôiñiriation 
GRATIS: MONTRE DE 45000 —0R SOLIDE } 


Sérvez-vous de ane pour ous au pour un ami, Remplissez-te 
tel qu'indi A gg ve Appartezde vous-même ou envoyez-le 
vert ta SFR au Directeur du Concours 


pour 5:000 votes gratis 


téhnrnens nn n nn nn tem nn ss 


le fledhes pou oùié à left de de Liberté. 
Ur et tous les renseignements. 


comme 
Veuilles envoyel 


MRREL TERRE CET ITR 


0.mettra en nomination le ga- 
use belle montre en 0. 


Employez 
ces 


coupons 
Ce sont 
votre début 


LT « « 
Deux ans 


ji fi HE < 


vote t 


1% # à 
ed 
BEA, [] Y a 


le prix. vous’ Trecevrez 


Dés trop tard pour en 
ÊTRE et GA GNER. 


1 


Commen à aimeriez- ms a gagner ce beau Chiers Valeur: $2150 


2ème prix --- Char Fouriète Maxwell 


; Valeur: $1, 320 


Cedule du triple vote-— 20 jours seulement 


Jusqu'à 9 p. m. lundi le 6 mars; nous donnerons le vote triple suivant 


Un an d'abonnement à la “Liberté” ou à la 
- “Northwest Review” $2.00 


$400 - 2 


Trois ans “ sl . $600 - 
Quatre ans “ . : $800 - 


Cinq ans $1000 - 7 


Tous les abonnements sont payables d'avance. 


Retournez ce blanc avec le paiement d'un abonnement, an- 
cien ou nouveau, d'un an ou plus à la Liberté, et vous recevrez, 
en outre du nombre mensuel régulier de votes inûiqué dans la 
cédule des votes, 


5,000 votes gratuits 


Nom-de l'abonné 


Nom du candidat 


nement, met un candidat en lice avec 10,000 votes ou. plus, 


CANDIDAT. MIS EN NOMINATION 


rip le peut déci 


31,500 votes | 
54,000 votes 


Ce blanc, accompagné du blanc de nomination et d'un abon- 


SEULEMENT UN DE CES BLANCS ACCEPTE POUR CHAQUE 


ler que quelle 


‘& la fin du coricours 


.. POUR 


Ceux qui n’auront pas 
de prix 


N'OUBLIEZ PAS que par la valeur 
et la magnificence.des prix offerts, ce 
concours est sans précédent dans l’his- 


Catada. En outre de ces magnifiques 
prix nous donnerons une commission en 
argent de 15% à tous -éeux qui ne 


voyé au moins un abonnement chaque 
semaine. Personne ne. peut perdre 
dans ce concours. : 


Le gagnant ‘du premier prix 


| 
PEUT PRENDRE CE 
| 


TRACTEUR STINSON 


! 


S'IL LE PRÉFERE A'L'AUTO CHALMERS 


Li 


Le Tracteur Stinson 
| SIMPLE - COMMODE - PUISSANT - UTILE - DURABLE 
“Construit pour répondre aux exigences du travail dans lé chämip & 


non pas pour se vendre à tel prix en concurrence 
avec les autres tracteurs”. 


9 000 votes 
4,000 votés 


M. L'ABONNE: . 


C'est maintenant le cas d'aider votre candidat favori. Découpez 
ie COUPON DE 50 VOTES GRATUITS chaque semaine et envoyez-le 
avec le rénouvellement de votre abonnement. Nous donnerons crédit 
des votes au candidat de votre choix. Parlez à vos amis de ce journal 
et faites-les s'y abonner. N'attendez pas que le candidat vienne vous 
voir, mais aidez-lui de toÙ* l'appui que vous pouvez lui donner. 


5.009 votes 


BLANC 


CONCOURS POUR AUTO ET FRIX 


Employez 
ces 


coupons 


Ce sont 
votre début 


| Ooit être voté ou mis à la poste le où avant le er mars 1922 


Adresse 


no en ne on nn enr eeenrdimhnde dt roceseienese 


Ces coupons vaudront 50 votes chieun, — vous pouvez en 
envoyer autant que vous en êtes capables, — £'ils sont dûment 
remplis êt envoyés du Directeur du Concours de la Liberté le ou ! 
avant le jour d'échéance de la dite date, Ces blancs doivent 
être découpés et mis en 
Je nombre de votes 1 


ET A4 


toire des journaux hebdomadaires au. 


gagnant pas de prix nous auront. en- 


paquet où dans ane enveloppe avec 


& Déliandez : à vos wat st les 
Piiultet de Dodd pour tes rélus de! 
fént pas la santé aux reins. 

L Les Piluies dé Dodd pour lès reia: 
“üus jo boîtes pour $250, Chez 
‘les. marchands ou The  Dodds: 

esiine Co. Lid, Toronto, Ont. 


Ên Province 


4 || WwMNEP=QoSIs 


À Napchéon Paradis conduisait ces 
irs dermers son petit gärçon, 
ouard, à l'hôpital de Dauphin, pour 

tubir une opération. 

UNE AMIE. 


1 2-4 e— —— — 


, . LAURIER 


* De 
Ft 222 


# Voilà déjà plusieurs semaines que 
bous l'avens plus “Viox au Chapitre” 
‘ét: nossawis doivéñt -conunencer - à 


éroire que nous dormofé. 
na % L # 

TT Mien loin de iàt Mais aoamçase 
le Lbonhour est silenc'eux, ‘êt sf noôtré 
potite paroisse parali si tranquille 
éntre ges bruyuntes vubsinosz, c'est 
que Notre-Dame des Victoires fa 
proiège et semble la couvrir toute, 
ei mentue, de son grand mantéau 
bleu. ? 

” + LI 
Faisons notre devoir, c'est te sûr 
moyen de demaurer ainsi toujoërs 
tranquille et heureux. ; ‘ 
DE MYOSOTIS. 


tr 4 — 
ST-MALO 


Daptème--29 jauvier. Monsieur et 
Madame Alplonse ont la joic d'au- 
noncer à leurs parents et umis, 
uaissance d'ue fille du uom de 
Marie, Syivia.-Dolorès Parrain et 
merraine: Moaëleur _ et Madwnme 
Napoléop Forest 


Autre baptème.—4 février. Il nous 
fuit beaucoup plaisir d'apprendre aux 
nombreux. parents et amis de mon- 
“ieur et Madame Onésime Fréchette, 
la naissance d'un garcon baptisé du 
nom de Joseph-Lévis-Léo. Parrain et 
imarTuine: Monsieur et madame 
Domina Maynard. 

* à + 
P f Monsiéeur Roger Goulet, inspecteur 
d'écoles, était en notre paroisse ces 
jours derniers. :l à visité nos peti:s 
écoliers et écplières. Nous espérons 
qu'ti a dû les trouver bien appliqués: 
CRE 

Nous sommes très heureux de con 
siater que Monsieur Fdmond Malo, 
marchand dass noire localité, se porte 
assez bien après avoir eu à souffrir 
d'une grosse attaque d'appettdicite. 
Nous espérons qu'il se portera de 
mieux en mieux à l'avenir 

s ES a 

Lundi passd, 9 février, nous avions 
l'honneur ‘de voir Monxieur Léo 
l'Heureux, champion umatour poids 
lourd d Manitoba. Il étdit en visite 
chez' M. Onésime Fréchette, son 
beau-frère. Nous avons appris qu'il 
avait l'intention de se mesurer au 
Bureau Industriel de Winnipeg, & vec 
des lutteurs émérites. Nous fui 
souhaitons grand succès. 

* + s« 


Messieurs Edmond Malo, Adélard ns 


Laplante. ot Jean, Goulet, étaleut de 


"Ai vassase à Wivnipog par affdirex 


ts x PHERROT 


LD E——— 


ST-PIERRE 


Espérons, di41, que 188) 

re conformeront, à ordres . faté}, 

CON DL ét de... M} Ste-Anné et officiée à Ste | 

gloire du Dieu ainsi que dé saut def: Beaupré én janvier. dernier, 

âmes. NUE Uirie Longtin n été dhoisie 
g *# CA : } à présidente, Mine. H. D. la Barrière, 

Nous avons taréiite d'avoir. 4 Mie" Robert #06 


Juivront son exemple. 
é + + 
Motsieur Jénchin Cédètte ét tenu! ail vo homme par line. prise dé 
resdie visite à sa vieille môêre tout nico et dé Bras à In fofs. ” C'était. le 
vettait cinnétire s06 nouvelle belle! 0obmement ‘d'üte trés agréable 
céûr, soirée, NCs remétrtienients 165 plus 
, > à . à par: 4 aux  ürediisiteurs de St: 
Diiañche dernier. à éu la 3 Baptiste atñsf av'a M EÉphréü 
visite parini noté de on sq , s1 L'Heureux de St-Pièrre, gérant "46 doé 
de StMalo venas voir ste Lower iuttéurs, qui fdf tout et soi pouvoir 
vertié de fiockey entré St-Pierre et} 0% promouvoir. le vraf sport dans 
Ste-Agâthe. SE Plerré à 6tü encore re tsinpagnes. 
nuc fois vainqueur. H € * 
PRE J'ai lhowieur d'ipprenéré à tôle 
Ou atnonce le mariagé procliain de! ceux qùl s'intéressent à Ta lutté qtié 
Mie. Clarisse Goulet of dé M. Arthur|!es Hlteurs de St-Plérré, + Compris. 


GPA] 
ji 
| 


E 
F] 


Nôus aurons le 18, la | daté des 


nn : 


Ducharme. A quand les noces? M. L'Héüréux, seront à l'oeuvré dinf} Québéc un proffipt et Pre gréor mr de Sl-Bonitacé, fs : rl 
le 2% ae rébniof athlétique aa Cl} ment. afist qÜ'un séjour prolongé | riveroiit 16” dimedt St où fepartiteit | jo 
Monsieur François Vinet ‘acéom-| Athiétique International, le 17 février. fe dimanche après-ttaf. Le Téidéiaimi 


parmi nous. 


EE 


pagné de sà fille, Aurore, sont partis 
le. 4 février, pour ur voyage.à Mon- 
tréel. Nous leur souhaitons un bon 
voyage. 
UNE AMIE DE SCROBINE. 
LAS *t # 

. Quoique nous soyions un peu en 
rétard, NN nous faît plaisir de parler 
juelque peu de la belle soirée de lutte 
et dé DÜxe qui eut How & St-Jean Bay 
iste le,25 janvir dernier. Lors de 
rotre dérnière lutts,ù StPlerré) nôtré 


1°+ 3 : {le tx neutteu-jeunes gèms de La 
M. Joiés, inspecteur d'écoles, sad! Salle viendront jouer. une. séance | 
de fisiter n95k écolès.  Plénvendé| comique au profit de l'église. 
partout, Tous soft hébteux, de CT eX 
voir ehéoursger lés fréféisèurs d | Jeudi pasé® le edit àdué drive. 
leur éfiéeighiontent, 18 éélätrer de ed@! de la proviite de Québcé, Mônstehr 
cofiééils Dés su li lente 6t ref! Brissette qui était en promenadé chez 
périériéé, sônténir 163 élèves da À ses parents, 


CR : : 
L'équipe de gouret de , St-Pierre 
continue ses exploits de l'an dernier, 
ayant gagñé le championnat de là 
ligue Proveñcher sôns souffrir une 
soulée défalte, Pour les préparer aux} 
rudes Jjotites qu'éntralueront lez 
détaïlé pour Je champ'otnat inter- 
médiaire. ie la province €t la coupe ki°rrs travaux souvent-ardus et. 1 
CYr, 163 joueurs afféndenf dimanche | fétrés, dAns là längüe de og Ad } 
prochain, le:12 févrlérp la vi-ite des}, M 
caradfens de $-Boniface.' “être personne désirant ven 


460, five "MAIN, WINNIPEG 
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Nôus apprends ‘avec ‘joié “as ; 
à Monisfeur 168 Cagton dûi à ete 69474) Le 
dernièrement nous reviendra bientôt 
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ét 11 s’é“t'trouvé qiun sfCten ch#rb- — tt 8 — rérviteur qui,a plusieurs terres A1 D'énenrée nous dviohé la’ viaité 
pion. québecquois, M. Geoffrion avait ELIE vendre «et lesquelles offreut de réefs Mademiselle Marstore Coufehiffe 
aiceëpté 18 défi C'est pourquoi nous ï xvañtages. ‘at de Mie Aie Délorÿe atñs1 dé 
nous sommes rendus à St-Jean Bap- TTTEET mbédée Cléroux: je51 aie) MUo Charet.3. 


liste où réside M. Géoffrlon. Cette Lo 


premier février, M.  Adoaai| RTQILE DU MATIN 


| bb — 
sutrée de tutte, sous In présidence dis- >crnardin unissalt sa Lette à . R | | 
tingdée de M. Carroll, fut. dés plus Melle Angèlé. Dipuis ” “SJesRt à L'R MéGRÉARY | 
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Le premier -article au programme 
mit aux prises M, Raôtl Grégoire de 
Ct-Jean-Baptitte ct M. Hector Dändc- 
nault de St-Pierre. Ts devatènt. Infter 
à trofstdifférontes reprises, chacune de 
dix minutes. fl n'ÿ out pas dé elite 


LMhnté M reÏŸiée folenncl, pour le Que faut-1 dire és Wiio parle 
Fépos dé Pins €e Sa Sainteté Begoft, deartes Gu $ février? Et -effe aussi ne ca 
PraeMistiates était nombrèu-. 


recu de nombreux ét fiches <hdeAii£ 
Us nous sont revenus 7, a1:#4 48 
somptueux sotpèr réuflièsai f0Us 
parents chez M Lots ‘ 
père du imañé, et 16 séif "y 
soirée où chacun s'en donna à coeur 
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daus la promiére, les doux rdyérsaifes joie. À tous deux, bonlicur ct lonçue Madame Doucetie était à l'orgue. | ausineité les récettes. C'est ên | du, ns. 

ve tenant sur la défensive et #étu-| “ à + {port avec le but pour Téquëf, 1 RARE “46 ouest, _Ste-Cotherine, Montréal | 

Hant mutuellement. Cependant M Où r he k Æ 
| L 1 remarquait parmi les convives, M. et Mine H. Champagaue sont tavait .Ôté annoncée, Pour pén. a ; $ 

Dandenault dimatren plus de scieu M. le Curé Hoguce, M. et Mme Eliel'eveuns de leur visite à Winxipez | quoïques offrardes viennent s'ajouter | Re dE "'Henoit PU PEER Notre 5 

ce de la lutte et peut-être plus del hhene: M. et Muo Adonaf Du-|à lis ont roctpéré leurs forces eom. à j » . 


+ 


force, auss!, dans les deux autres re 
wrises il réussit à coucher son homme 
dans quatre et cinq minutes respec. 
tivoment, LA 
Ensuite, M. Carroïl avec sa bonho: 
wie habituelle, nous présenta M. Adé- 
lird Grégoire de St-Jean Baptiste et 
M. Aïbert Chouinard de St-Picrra, M 
Grégoire manquait évidemment d'en- AE + + 
ivainement mais sa force naturelle et Le 4 février \ime Gabriel Bernar- 
le gros avantage de poids qu'il avait | ‘din née Améliä Ataire, donna aais- 
sur son adversaire lui assurèrent LA|fance à un garçon qui a reçu au ‘ à AUS RER 


victoire à le deuxième reprise. Cepen- baptéme, les noms de Joseph-André, Pour Li produits 


dant M. Chouinard fit très bonne en |Péraint et mjarrainé, M. et... Mine |} | 
En rédüi isant le coût dé Bféduction. 


du montant A pt ras Féslisel fera une, 
fremeé M, et Mme Alex Dufresne: i 
M. et Miwe Alphonse Bernardin; M. 
Maglôite Berhardinf Mile! Dora Bèér- 
nävdin; M. Léo Furhe, Milé Mariette’! Bb 
Pernardin, M: Bouvier, Melle Yvonne 
Dernûfdià; M, M. Welly Bernardin et |; 
Albert Dupuis. À 


livres de plus que lui et nous pûmes | {€ l'enfant. 
applaudir souvent à son adresse et sou 
agilité. ‘ 

Pour faire ‘une petite diversion on 
uous présenta ensuite deux bozeurs, 

Rajotte de St-Jean-Baptiste et M. 
Carrière de St-Pierre. Après trois 
rondes acharnées, où lés advérsäires 
se frâp nt à coeur joie, en démon- 
traut_ p dé fureur que dé sciencé. 
Farbitre Aéelara M. Carrière. ain- 
queur. Ce sera cértainement pour ces 
deux -boxeurs, une excellétnié leçon. Mr TI Villeneuve, conférencier 
Nous ne pouvons non plus passer sous | agricole & été de’ passage parmi notts: 
tilénée, la magnifique exhibition de! Sa côhférencé accompagnée de vuës 
lutte donnée pgr Messieurs Anderson | animées a été.(outé me leçon d# 
et Clermont tous deux de BSt-Jean-| choses pour ncs bonnes gens, Qui 
Baytiste. Certainement, ils démon|désirens acquérir de nouvelles com 
trèrent beaucoup de science et prou- naiseagces, et améliorer leur «ystème | 

rent qu'ils sont vraiment d'excel-| d'agriculture et leur stôck d'animaux 
lénts attriètes. Mais arrtvoas-en à l'ar- Comme toujeurs, tout cé qui à ét# fl 
ticie principal du programme, c'est-à-| dit par M. Villeneuve. a été goûté et 
dire à ‘là uitté entre DL Geoftrion de| apprécié. Espérons que ce‘te con- 
St-Jean Baptiste et M. Léo L'Heureux|!érence portera fruits. Ii y va da 
-Pierre. Nous le monde dans l2i2c: intérêts. Souhaltons que M. 
était anxieux de voir fuce à face! Villeneuve nous reyrienne encore et 
ces deux hommes de renom et ce fut} durs un temps asez rapproché. 
aux seclametions de tous qu'ils se) Les colcus qui dis rentge procurer 
vrésentèrent eütin. M. Ceoffrion est} des terres. tn dftiés pouvelit avoit} 
plus grand que son adversaire, ‘4 à du ‘bots: de :conmrw tof, chez. los 
des bras robustes et de largés épaules: | Messieurs Boilly et CO16 à très bof || 
ais ln partie inférieuse de.Lon cofpé) marché Nos deux froprléthitest : x 
est plutôt fine en comparaison de l'au-| moulins à scie 6e + ont ua: plaisir à searts 
tre, M. L'Hèureux est, selon, l'expres.} d'aider. les molivear colons, Los : 
send mp hemnet best cet hdi pri du bots varfeh  ditre 57.00 et 
ds x mge de Lhome parfait.|#15.00 le milly ples:  Douc aie a 
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Mme Noël, de St-Eustache, candidat} 

dans le concours de La Liberté, a 

passé quelques jours au mikeu de 

nôus dus l'intérêt de sa candidature. 
Elle a eu un asséz bon succès. 


contre un adversaire qui pesait 27| Ædouard Bernardin, Grands-parents 
te. di 
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"2e SAINT-BONIFACE 


G M. 18, 6 D. 46 et 7 à. 20 


GIEUX A L'EGLISE DU 
*  SACRE-COEUR DE 
WINNIPEG 


— 


sur semaine: 6 h. 


“BEAVER BRAND” 


TABAC HACHE 
TABAC EN FEUILLES 


25-27 Dumoulin 
St-Boniface Man 
Tél. N. 1293 


Boucherie Lassaline 


è 
| 487, RUE DESMEURONS 
; SAINT-BONIFACE | 
| clientèle 
: | la marque de l'inspection du 
: | gouvernement. Nos prix sont 


Notre idéal: Satisfaction à notre 


Nous avons toujours des vian 
des de première qualité, portant 


des plus bas. 
Une visite est sollicitée. 


LA. DUMONT, Gérant 
Téléphone N1506 


eo 


| QIEUX A LA CATHEDRALE 


‘M. j'abbé Jubinville, curé. 
Menves: dimanche: 6 h. 15, 
1h: 80, 9 h. et 10 h, #0. Véêpres: 
# h. pm, Mosses sur NE 
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Coin des rues Lydfà et Ban- 
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Lavoie & Cie 
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Partie de cartes 


Mardi dernier, dans la salle parois- 
siale, les Enfants de Choeur sous la 
direction de Mme T. Roy atasi que 
des Révérendes Soeurs, Sonnèrent la 
qua trième partie de cartes de la 
série. Inutile de dire «ue ce fut une 
car il suffit . de 
savoir qui en furent les organisateurs. 
Belle assistance. Au cours de la 
veillée, il y eut aussi partie de cartes 
dans une des classes pour les enfants. 
Vers la fin de la soirée on exécuta 
avec succès le programme suivant: 

Récitation: ‘Le général” par E 
Pélissier; chanson: “Le. Petit Goret,” 
par Denis Bélair; violon: professeur 
D. Brunelle, monologue: “Il y a 
longtemps, par M. Arseneault;* ciro- 
eur: “Les Deux Arbres” par les Kn- 
fants de Choeur; récitation: ‘‘L'ome- 
lette souffiée,” par G. Leveillé. 

Un succulent goûter aux gâteaux et 
aux sandwiches avec ocoa fut servi 
avant la distribution des prix. Résul- 
tat: Dames: ler prix, Mme St-Ger- 
main; 2è prix, Melle À. Menard; 3è 
prix, Mme Martin. Messieurs ler 
prix. Castela ; 2è prix, M. Tessler; 3è 
prix, M. A. Hamel. Prix de consola- 
tion: Mme Chauvière et M. P. Jetté. 
Prix d'entrée: M. Thomas Oliver. 


charmante sotrée, 


* + +. 
St-Jean-Baptiste. 


Dimanche après miui, dans la salle 
paroissiale, là société St-Jean-Bap- 
uste tenait sa première assemblée de 
l'année. Après l'appel du rôle des 
officiers, M. le secrétaire donna lec- 
ture des minutes. Il fut décidé qu'à 
l'avenir la société fournirait qux as- 
sistants à chaque assemblée de quoi 
fumer et qu'on y exécuterait un joli 
programme. La société a accepté de 
donner la partie de cartes du Mardi 
Gras. Elle nous promet une agréable 
soirée. Les dernières minutes de 
l'assemblée furent cocsacrées à la 
discussion des affaires de la société, 
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Divers. 


LA à 4 


On a recommandé dimanche aux 
prières des fidèles M. Antoine Brun- 
eau, décédé vendredi dernier, à Port 
Arthur, Ontario, à l'âge de 49 ans. 1] 
était le frère de Mme T. Gareau de 
notre paroisse 


AUX CULTIVATEURS 


si difficilement contre les mêmes pri et lés mêmes 
nacent votre blé, vetre avoine et vos animaux. . 


"NOUS CSMMES A VOTRE SERVICE" 


_BANQUE D'HOCHEL.AGA 


Ps er 5 Aubigey, Rrerise Chertits, 


SA D COEUR 


0 5 mt 


rde de vos 
sons, du v 
argent que vous avez économi 
mes pertes qui me- 


/ 
Mardi prochain grande partie de 


cartes donnée par la Ligue du Sacré-Îf 


Coeur. 
série. 


Ce sera la sitième de la 


* * + { 

N'oublions pas de venir à la partie 
de cartes de la Société St-Jean-Bap- 
tiste le 28 février. Vous vous y a 
muserez; soyez-en certains. Trois. 
prix pour dames et trois prix pour 
messieurs. Prix d'entrée en plus d'ua 
joli programme. Les prix seront les 
suivants: pour dames: premier prix, 
don de M, Arsenault, beurrier en ar- 
gent; 2è prix, don de M. J. H. N. 
Leveillé, prix très utile; 3è prix, don 
de. M. Lavoie, bonnet de boudoir. 
Prix des messieurs: ler prix, don de 
M. J. A. Delorimier, un rasoir de 
sûreté, 2è prix, don de M. A. Germain, 
une boîte de cigares; 3è prix, dca de 
M. E. Gauthier, une pipe. Prix d'en. 
trée, don de M. J. A. Dostert. Pro- 
gramme: G. Levesque, chanson; D. 
Brunelle, violon; Dr. Laflèche, décta- 
mation; A. Bélanger, déclamation. 


% + * 
Baptême. 


Marguerite-Lorette, fille de M. et 
Mme A. Rousseau. Parrain et mar- 
raine: M. Bernardin et Melle Adelia 
Patenaude. 

5 % L°1 

Nous avons le regrbt d'appreadre 
que Mme Ernest Aubin a dû subir ce 
matin une grave opération. Elie est 
sous les soins des docteurs Benoit et 
Lachance. 


COMPTABLE 


Devra être bilingue et pou- 
voir donner de bonnes reféren- 
ces. Spécifiez salaire désiré. 
S'adresser à la 


West Canada Pub. 


Company, Ltd. 


619, ave McDermot 
Tél. A1816-1817—Casier 3151 
Winnipeg Man. 


France $0.74 
italie 90.53 
——_—. 1emagne $0.28 
— Suisse 90.13 


Comparaison pe: capita des PERTES anmelles par le FEU 


Canada $2.73 Ces chiffres fon 


Etats Unis 52.26 facilement € 0 m- 


prendre  l'impor- 


Espagne 51.86 tance qu'il y a. au Canada 


plus que partout ailleurs, 


d'être bien protégé contre les, ravages de 
l'incendie. ‘ 


, Nous spécialisons dans les assurances 


depuis 1911, 
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Pour hommes et jeunes  : 
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‘—Bipuses. Georgette, crêpe 
Blouses. Georgette, crépe de Chine et beau voile. . Jeudi ....... 1.56 
PIOK. DOES CREER ernises. Pour dainés. Régulier. 
5496, Jeudi ...... DE TR DEEE PRE EU EE CESR 1:49 
Tabliers pour démes. tadisans 46 Loune anni. Jeudi ...... +9 
Collants pour dames. Coton noir, Réguller; 79%c. Jeudi ....... .69 
* Combinaisons Zenith pour dames, Jeudi ,.................... 1.49 
Corsets pour dames. Régülier: $4.50. Jeudi ................. 2.96 
Bottines pour dames. Chevreau brun Havane, Jeudi ........... 3.96 
Fantouffles pour dames. Cuir vernis. Deux courroies. Jeudi... 2.95 
Chapeaux garnis. Jeudi ...:...:............,.............,.. 1.96 
Jupes pour dameë. Tout laine, Régulier: $8.95 à $12.60. Jeudi... 6.96 
Jupons pour dames. Régulier: $2.50 à $3.96. Jeudi ......,..... 1.96 
Manteaux en velours. Pour demoiselles. Grandeur: 16, 18 et 20. 
OU este nee les otre re eee tré 29.50 
Robes de réception. Pour demoiselles. Régulier: $22.50 à $36.00 
Jeudi ,........, Lo Senonves li rcteninnees esse les eee o) 10.00 
Manteaux pour dames. Entièrement garnis de fourrure. Réguller: 
NTI L'ÉMENS. . Tomdi, ln nn os oo sese ce re. 14.95 
Camisoles, calegons ot combinaisons pour bébés. Marque Zenith. 
RéguMer: 65c à $115. Jeudi ..,.......... des radre. DS 
Robes “Jumper.” ‘Tout laine. Serge: Pour bébés. Régulier: _: 
92.98, Jeudi .............. mme ntiec ete à 100 20 T ae C agen 1.98 
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MEMBRES DU 
WINNIPEG STOCK 
EXCHANGE 


garçonnets, pme #5 


W.F. ALDERSO 


IMMEUBLES, PRETS, L 


unir nontesre 


énormes 


nn nn sens 


Mn n nan nnsn nées ss 
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, 26c et 29e. Jeudi: DR MMA su sado socous dés sscoee de 19 
Doublure piquée, Bleu ciel et rose. Jeudi: ‘la verge ends eseee ss 
Homespun à costume. Régulier: $2.65. Jeudi: la'vérge ......, 1.60 
Lustre., Régulier: 96c. Jeudi: la verge ..............,,,:..,.. .79 
Accordéons à soufflet. Endomniagés légèrement.  Régulier: 

QAR: Jedi sue 25e Meinoneneoscese sat us 36 
Musique à boucho. Jeudi ............................,...:,,,.. 2 
Musique en feuilles. Jeudi: 3 pour .......,..... time c nes de ee 25 
Lit d'enfant, Complet avec matelas. Jeudi .......,........,... 5.56 
Comment Jp aux échecs. Jeu, Régulier: 35c. Jeudi ......{..' 26. 

CINQUIÈME ETAGE. = 
Nattes_on ccton. ‘Hit and _— Réguller: $1.85 et 83.25. 

PS OP PE CE PES DR PURE ES 81.60 et 52.40 
Cireur et polisseur combinés pôur planchers. Régulier: 83.60. 

SU rue res ces ago ses dlois dite Se 0 du 0 va do 6 6 6 0.6 2.60 
Belles gravures. Jeudi ................,.......,.,...,.,...... .66 
Papier peint, Jeudi: le DONBU. es cecore ressens don dSe 20 12% 
Bordure pour agen-er. Jeudi: la verge ........,,.,...,.,...,. 46 
Rideaux en dentelle, Jeudi: ka paire ............,,:.,,....,,, 2.86 
Gaze Bungalow. Jeudi: la verge .....,..... Mod eaneietes 32 
Marquisètte artistique. Jen: M'veige: ...... Ho os csooi A 

SIXIEME ETAGE. . 
Oxtords pour dames. Pojutures: 8 À 7. Jeudt; ta paire désside ts 3.26 
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ASSURANCE CONTRE INCENDIE, 


PLACEMENT 
W.F. ALDERSON 


611, EDIFICE McARTHUR 
TELEPHONE; A4427 


WINNIPEG, MAN,, 


Commercial Coal & Supply Co., Ltd., 


218, Edifice Mcïntyre, 
CITE 


Chers messieurs, 


4 


G. De JARDIN 
d 


le 6 février, 1922 


ï 


Vu notre qualité d'agents pour plusieurs grandes maison de 


rapport de cette ville, la question du chauffage est pour nous d'un 


intérêt vital. 
le charbon mou, 


nous avons décidé de faire l'es 
Nous sommes plus qu'heureux de déclarer que 1'exp 


du Koppers Coke. 
rience nous a été 


Arpès de complètes expériences “et le charbon dur et 
i 


très fructueuse: d'abord, quant à la chaleur obtenue; secondement, dans 


la diminution de travail, 


dans l'économie, par comparaison avec le charbon dur. 


en raison du peu de cendres; troisièment, 


Nous estimons 


que dans un seul appartement l'usage du Koppers Coke nous a fait éco- 


nomiser $250.00 en janvier. 


Nous sommes heureux de vous donner ces renseignements afin 


l; 


qu'en puissent profiter vos clients qui n'ont pas encore fait l'expé- 


rience du Koppers Coke, 


Vos tout dévoués 


W. F. ALDERSON & CO. 


Le client ci-dessus cet re nombre de ceux qui sont satisfaits des résultats donnés 
par notre Koppers Coke dur argenté. (Ces résultats sont d'autant. plus ericoura- 
geants que janvier a été un mois beaucoup plus froid que”décembre: Eh 
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